
Après les entretiens de Milan
A TRAVERS L 'ACTUALITÉ

La Chaux-de-Fonds, le 26 maL
La règle courante dip lomatique veut que les

.« communiqués » off iciels, à la suite d'échanges
de vues internationaux, soient aussi incolores
que p ossible. Le modèle du genre f ut certaine-
ment le bout de p ap ier, — bon, comme le sonnet
d'Oronte, à mettre au Cabinet, — qui lut remis,
en sep tembre de Vannée dernière, aux j ourna-
listes accrédités auprès de la Société des Na-
tions, lorsque le Conseil se trouva saisi du d if f é -
rend Halo-grec. Avec son humour de p ince-
sans-rire, M. Hanotaux, qui avait p romis de
nous le commenter, s'en tirait p ar  cette déli-
cieuse boutade : « Au surp lus, le communiqué
dit tout; il n'est que de savoir le bien lire, et
vous êtes, Messieurs, trop intelligents p our ne
p as le lire comme il f a u t  ! » Passez, muscade !
Il sied de savoir gré à M. Mussolini de romp re
en visière à cet absurde usage des chancelleries,
et l'on souhaiterait que la Société des Nations,
— où la consigne est aussi celle du mystère her-
métique chaque f o i s  qu'elle aurait à dire quelque
chose de vraiment intéressant, — p rît, elle, tout
imp régnée d'esprit démocratique, exemp le sur
le dictateur italien.

Celui-ci vient, en eff et , de se rencontrer; à
Milan, avec les ministres belges, MM. Theunis
et Hy mans, et, de manière aussi laconique que
claire, il a résumé leur conversation commune
dans une note à la p resse qui est un modèle du
genre qu'il f audrait adop ter.

On sait qu il s agit du rétablissement du f ront
inter-allié de naguères af in d'obtenir que cesse
la dérobade de l'Allemagne inexécutrice tenace
du traité de Versailles.

Que dit là-dessus M. M ussolini?
Les dép êches vous f on t  appris , mais U n'est

p as  inutile de souligner, car il s'agit d'un évé-
nement cap ital qui, s'il se réaf ise p leinement, ne
sera rien de moins que la f i n

^ 
de la dernière il-

lusion allemande: échapp er à f étreinte f ranco-
belge de par  la complicité du Cabinet de Lon-
dres et la passivité de celui de Rome.

M. Mussolini f a i t  savoir :
.1° que le non-règlement des rép arations est la

cause pr of onde de la crise économique;
.2° que le règlement p eu t  et doit être recher-

ché selon la f ormule suggérée p ar  les exp erts;
3° à condition cep endant que le gouverne-

ment allemand soit loy al dans texécution des
mesures à lui p rescrites;

4° qu'une entente Mer-alliée doit se f aire, et
est p ossible, en prévision de la non-exécution
p ar l'Allem agne de ce minimum d'obligations;

5° qu'il y a connexité évidente entre le règle-
ment déf initif des rép arations dues p ar VAlle-
magne et celui des dettes inter-alliées contrac-
tées au cours de la guerre et en vue de la con-
duite de la guerre.

Par conséquent, M. Mussolini pr oclame :
D'une p art, Vabsolue nécessité, p our  t Alle-

magne de rép arer.
D'autre p art, la convenance impérieuse, p our

les anciens Alliés, de f aire la « masse » des sa-
crif ices f inanciers, comme on a f a i t  la masse
des sacrif ices en vies humaines et en dévasta-
tions.

Et il est bien vrai que, tant que ces deux p rin-
cipes n'auront p as reçu la p leine et entière ad-
hésion eff ective des p uissances hier « alliées et
associées», on n'aura p as  encore commencé
d'entrevoir le réel commencement du rééquilibre
europ éen dans l'ap aisement ap rès lequel, tous
les p eup les asp irent.

Sur le second p oint (conf usion et annulation
des dettes inter-alliées) , tadhésion des Etats-
Unis est réclamée; elle n'est cep endant p as in-
disp ensable. Car, outre l'immoralité p rof onde
qu'il y a dans une revendication de ce genre de
la p art d'un p ay s qui a été le grand bénéf iciaire
de la guerre europ éenne, l'acquit des sommes
p rétendument dues à ce p ays serait imp ossible,
au moins par les débiteurs de l'Europe continen-
tale. S'acquitter en or ou en devises-or, ils ne le
p ourraient, et le protectionnisme américain,
p oussé jus qu'à la prohibition, emp êcherait tout
règlement sous une autre f orme. Ce que, p our
ma p art, j e conçois malaisément, c'est qu'on
n'envoie ' p as, à cet égard, carrément p romener
les prof iteurs de Wall-Street. Que diraient les
Etats-Unis si la France, l'Angleterre, l 'Italie , ve-
naient leur demander, p ar doit et avoir, le comp-
te de leurs morts comparé au terrible bilan des
p ertes des Alliés européens ? Et cep endant, en-
core une f ois, qui a ramassé les dép ouilles op i-
mes ? Qui se f latte d'être auj ourd 'hui devenu le
dictateur f inancier du monde de par la vertu
souveraine du dollar, nouveau « veau d'or » ?
J 'ai dit assez souvent mon admiration de la no-
ble intervention américaine sous M. Wilson pour
me sentir en droit de ne pas dissimuler la tris-
tesse qu'on ressent à voir prostituer, par ses
successeurs, et pour la sauvegarde d'intérêts sor-
dides, la splendide victoire commune ainsi rem-
p ortée.

Sur le p remier p oint, soit sur ^obligation, po ur
t Allemagne, de cesser le jeu de dérobade au-
quel elle n'a rien gagné (tailleurs, sauf en ce
qui est d'une autre coterie d'af f air is tes  qui n'est
p as p lus criminelle, somme toute, que celle de
la Cité de Londres,, et de Wall-Street à New -
York, les créanciers européens n'ont à demander
aucune espèce de concours à l'Amérique. Car
s'il est vrai que si les Etats-Unis p ourraient f aire
échouer un emprunt international en f aveur des
créanciers de l'Allemagne, la menace est illu-
soire en ce sens que, selon le mot d'un p erson-
nage de Dickens, j e p arierai ma tête contre une
orange que le pr oduit de cet emprunt demeu-
rera dans les mains allemandes si le f ront inter-
allié n'est pas  f ermement reconstitué. En revan-
che, même sans le secours de l'emprunt, l'Alle-
magne devrait s'exécuter — elle en a, p ar elle-
même, les moyens... —. - dès qu'elle constaterait
que l'appui de certaine f inance de la Grande-
Bretagne ne. lui sert p lus de rien, et que la ré-
serve 'de l'Italie a cessé de lui être un encoura-
gement indirect.

M. Mussolini croit qu'une entente inter-alliée
à cet égard, (examen de la situation qui résul-
terait de. la non-exécution volontaire par t Alle-
magne des arrangements prévus p ar les comités
d'experts) est POSSIBLE.

Voilà' le graml mot enf in lâché.
Si cette entente est « p ossible »,• eUe doit se

f aire. Sinon c'est p lus que la f aillite de l 'Europ e;
c'est une véritable f élonie, une abominable tra-
hison dès Cabinets, le mépris souverain de l'ef -
f ort  des p eup les, qui a libéré le monde. Si les
ministres europ éens, reconnaissant la p ossibilité
de s'accorder en vue de la commune sauvegarde,
ne réalisaient p as cet accord, tout deviendrait
p ermis contre des gouvernants aussi abomi-
nables.

Mais s'entendre sur les mesures de coercition
qui p ourront être décidées si. une f ois de p lus,
l'Allemagne*, traite comme chif f on de p ap ier  le
nouvel accord qui M' aura été imp osé, cela ne
p eut p as logiquement, honnêtement, signif ier que
Von commencera p ar f aire une aveugle con-
f iance à la volonté de l'Allemagne de renoncer
à sa p olitique de carence.

Cela ne p eut p as vouloir dire que la France
devra, sans autre, évacuer la Ruhr, et qu'elle
devra restituer le Reich en sa p leine souverai-
neté sur le réseau des chemins de f er de cette
f ormidable usine de guerre.

Il n'est p as vraisemblable que les ministres
belges aient été, p our leur comp te, abdiquer cette
sup rême sauvegarde à Milan, et l'on doit croij :
que la p ossibilité d'accord envisagée par M. Mus-
solini n'est p as exclusive de ce bon sens salva-
teur.

Tony ROCHE.______ n mn— 

Emigration ou expansion ?
E IM S U I S S E

(Correspondance particulière de ('« Impartial»)

Berne, le 25 mai 1924.
L'opinion publique est inquiétée par l'émigira-

tion de l'industrie. Plusieurs j ournaux ont donné
l'éveil en signalant le nombre considérable dren-
treprises suisses qui sont allées s'installer à
l'étranger ; ils ont analysé les causes multiples
de cette tendance à s'expatrier : cherté die la
main d'oeuvre indigène, réglementation trop ri-
goureuse de la durée du travail, dilfifiauiltés de
toutes sortes provoquées par une politique éco-
nomique étatiste, etc.

Dans un article rédaqtionnel, la « Nouvelle
Gazette de Zurich », qui a largement ouvert ses
colonnes à la discussion de ce problème par-
ticulièrement important à l'heure qu'il est, mon-
tre que les chiffres publiés ont égaré quelque peu
f opinion publique qui ne fait pas toujours la
distinction nécessaire entre deux phénomènes
très différents.

«L'émigration industrielle , écrit le grand j our-
nal zurichois est certainement un symptôme de
crise. Elle l'est surtout lorsque se manifestant
soiis sa forme la plus brultafle , elle consiste
le transfert ds machines et des installations
accompagn é ou non de c°!ui d'une partie
du personnel. Ce phénomène est beaucoup plus
rare que ne le croit le public alarmé par quelL
ques cas qui lui ont été signalés et qu 'il généra-
lise à tort.

« Une autre forme plus raffinée de l'émigra-
tion industrielle , est f «évasion» d'une partie tou-
j ours plus croissante de la production des con-
sortiums suisses que caractérise la création de
succursales en dehors des frontières du pays
ou la participation à des entreprises du même
genre à l'étranger. Elle a pris une grande en-
vergure pendant la guerre et la période d'a-
près guerre.

« Toutes ces créations, qu'elles que soient leur
forme m leur organisation, ont ceci de commun

qu'elles constituent un accroissement et obéis-
sent en quelque sorte à une nécessité économi-
que ; on peut qualifier le mouvement di'«ex(pan-
sion» avec tout autant de raison qu'on l'appelle
« émigration ». La répercussion qu'il peut avoir
sur Féconomie nationale dépend du déve'foppe-
tnent qu'il prendra.

« Si à la tête de l'entreprise se trouvent 'des
hommes qui savent conserver la direction du
mouvement de façon à faire sortir de la colla-
boration internationale de nouvelles possibilités
ie travail pour la production nationale, l'expan-
sion est tout à l'avantage de notre économie.

« Mais si au contraire, le centré de gravité
de ,l'entreprise se trouve peu à peu déplacé à l'é-
tranger et la direction des affales échappe
aux mains suisses, c'est alors d'« émigration »
dans le sens dangereux du mot qu'il s'agit.

« Quoi qu 'il en soit, conclut la « Gazette », le
problème est d'une importance capitale pour no-
tre avenir économique. Il mérite d;être discuté
davantage et plus ouvertement que par le passé.
Car à une époque où le mouvement de concen-
tration industrielle prend des .proportions gigan-
tesques, nous devons savoir dans quelle direc-
tion chercher nos possibilités d'avenir. »

«La collaboration , dite « verticale » qui, com-
me on le sait , joue un grand rôle dans l'industrie
lourde de l'étranger a échoué chez nous, notam-
ment pour ce qui concerne l'industrie des machi-
nes ; il nous reste les possibilités «horizontales»:
la fusion d'entreprises du même genre qui s'éten-
dent facilement au-delà des frontières. A l'inté-
rieur du pays, 1 reste encore ce qu'on appelle « la
communauté des intérêts » qui pour le moment
semble malheureusement avoir très peu de chan-
ce de succès chez nous.

itnnnfoo ri hion of H'oiiiniinrl'hui
UujJillDu U lliUl Ul U UUIUU1U Util

Chez, nos voisins

(Correspondance particulière de Y<*Impartial»)

Voici la France pourvue d'une Chambre nou-
velle. Les nouveaux élus, vainqueurs dans la ba-
taille électorale, accourent, comme dit le poète

Du fond de leurs vertes provinces
En la grand'ville de Paris.

Et, passant fièrement devant la colonnade du
Palais-Bourbon — c'est leur arc de triomphe, à
eux, — ils pénètrent dans l'asile des lois.

Plus rien auj ourd'hui ne signale les représen-
tants du peuple à l'attention publique, sauf dans
les cérémonies , l'écharpe et l'insigne qu 'ils por-
tent à la boutonnière et auquel sa forme a fait
donner le nom de « baromètre ». Mais sait-on
qu 'autrefois, et j usqu'à l'avènement de la Troi-
sième R épublique , les députés eurent un cos-
tume ?

Tour à tour , la Convention les habilla en guer-
riers, le Directoire en Romains, la Restauration
leur donna un bel habit bleu-de-roi , le Second
Empire les costuma en Sous-Préfets'.

Depuis l'avènement de la Troisième Républi-
que, les représentants du peuple n'ont plus d'uni-
forme.

Et voilà du «moins, dans le budget des dépenses
parlementaires, un chapitre que les contribuables
peuvent se féliciter d'avoir vu disparaître à ja-
mais.

* ? »
Il est vrai que, sur d'autres points, ce budget a

singulièrement augmenté.
Et à ce propos, il n'est peut-être pas sans in-

térêt de rappeler qu'elle fut, depuis la Révolution,
la situation matérielle faite aux parlementaires
par les divers gouvernements qui se sont succédé
en France.

Les membres du Conseil des Cinq Cents rece-
vaient une indemnité de 28 francs par j our. Les
fonctions de président, étant mensuelles et élec-
tives, n'entraînaient avec elles aucun supplément
d'allocation.

Le Consulat fixa à fr. 10,000 le trait ement des
députés. A partir de 1804, le président reçut 72
mille francs.

Sous la Restauration , les fonctions de député
devinrent gratuite s ; mais, par contre, le traite-
ment du Président de la Chambre fut élevé à
100 000 francs.

Un décret de l'Assemblée Constituante du 6
juin 1848, fixa à 4,000 franes par mois l'indemnité
du président.

Quant aux représentants , nul n 'ignore qu 'à
cette époque, ils touchaient 25 francs par j our.

Vint le second Empire. Lte 18 mai 1825, Louis-
Napoléon décréta que le Président du Corps lé-
gislatif recevrait un traitement de 100,000 francs.
Les députés recevaient alors 12,500 francs pour
six mois de session et 2,500 francs de supplément
si la sess;on dépassait ce terme.

En 1871. l'indemnité fut fixée à 9,000 francs. Et
chacun sait que, dans certaine séance fameuse de
1906, les parlementaires relevèrent à fr. 15,000;
et qos dans certaine autre séance non moins fa-

meuse de mars 1920, ils votèrent une petite aug-
mentation de imiille francs par mois, portant ain-
si leur indemnité à la somme rondeïettre dé 27
mille francs par an.
Les parlementaires français sont les mieux par-

tagés parmi tous ceux des pays d'Europe.
En Angleterre, en Italie, en Espagne, en Por-

tugal, le mandat de député est gratuit.
Dans maints autres pays, notamment en Au-

triche, en Bulgarie, en Danemark, en Norvège,
en Roumanie, en Serbie, en Suisse, les représen-
tants du peuple sont payés, — si j 'ose dire, —
aux pièces. L'indemnité parlementaire, en ces
pays, n'est due que pendant les sessions. Elle
varie de 12 à 20 francs par j our.

En Suède, le caissier de la Chambre retient
une j ournée d'indemnité pour chaque jour d'ab-
sence non autorisée ?

Les pays où l'indemnité est annuelle, comme
en France, sont : l'Allemagne, la Grèce, la Bel-
gique, la Hongrie.

Aux indemnités touchées par les députés dans
tous les pays, il faut aj outer une foule de petits
avantages, notamment le parcours gratuit sur
les chemins de fer. La Norvège, à ce point de
vue, a pris, en faveur de ses représentants, des
initiatives toutes spéciales : elle les fait soigner
gratuitement et les fait enterrer aux frais de
l'Etat

Les parlementaires français n'ont pas encore
songé à s'assurer cette faveur posthume.

Il est vrai qu ils ne sont pas trop mal krtis
pour leur compte, et qu 'ils n'ont rien à envier à
leurs collègues des pays étrangers. : [

Pourtant ils ne sont pas encore les mieux
partagés. L'Amérique nous dame le pion en ma-
tière de générosité vis-à-vis de ses représen-
tants. Les parlementaires français n'ont que
27,000 francs. Ceux des Etats-Unis, pour la ses-
sion qui dure six mois seulement reçoivent un
traitement de plus de sept mille dollars, sans
compter des sommes diverses pour toutes sortes
d'indemnités. L'Etat solde même les appointe-
ments de leur secrétaire.

Les représentants américains sont les nababs
du parlementarisme.

Après avoir comparé le taux d'indemnité .dés
représentants du peuple dans les différents pays,
il n'est peut-être pas hors de propos de compa-
rer le nombre des membres des divers, parle-
ments.

En France, sous Louis-Philippe, les députés
étaient au nombre de 430 ; le Second Empire
réduisit ce chiffre à 400. Mais sous la Troisième
République, il monta tout d'abord à 533 et alla
augmentant sans cesse, pour atteindre, à la der-
nière Iégis.latture, au total fantastique de 626
députés.

Ils ne seront plus désormais que 584. Mais
c'est encore un chiffre fort respectable, si on le
compare à celui des Etats-Unis qui, pour leurs
cent milions d'habitants n'ont pas même 400 re-
présentants, ou au Reichstag allemand, dont les
membres ne sont pas plus nombreux que ceux
du Parlement américain. Les Cortès Espagnols
comptent 406 députés ; la Chambre italienne
508 ; la Chambre australiene 516.

Les Chambres les moins peuplées sont celles
du Japon 369 députés — et du Canada — 214.
Celles qui comptent le plus grand nombre de
membres sont la Chambre française et la Cham-
bre anglaise des Communes, avec ses 670 dépu-
tés.

La question serait de savoir dans laquelle de
ces assemblées se fait le meilleur travail.

Ernest LAUT.

Il y a des gens assez naïfs pour se figurer que le
change masculin est à la hausse depuis la guerre.
Erreur, grave erreur : «  Il est heureux, dit un jour-
nal américain, que l'homme ait inventé quelques
petits moyens pour prouver qu'il pouvait avoir une
valeur morale; car, pour sa valeur intrinsèque, elle
n'atteint pas celle d'un poulet.. » Cet aimable con-
frère assure, en effet, que, si l'on réduit à ses élé-
ments constitutifs le corps d'un homme pesant 150
livres, on s'aperçoit qu'il contient la quantité d'eau
nécessaire pour laver deux couvertures, assez de fer
pour faire un gros clou, assez de chaux pour blan-
chir un petit poulailler et assez de soufre pour tuer
les puces d'un chien de haute taille. Et le chimiste
américain qui a fait cette découverte estime à cinq
francs la valeur die ces divers ingrédients. C'est le
prix cfim vulgaire lapin...

Pour ce qui me concerne, il y a longtemps quej'entends dire que 'les hommes ne valent pas citer.
Mais j'aurais cru tout de même qu'aux enchères
publiques de la chimie et de la science leur valeur
allait au-dessus d'une pièce de cent sous...

Il est vrai qu il y a quelques domaines encore où
nous jouons, nous pauvres hommes, un rôle moii»
désavantageux !

Le p ère Piquerez.

W. àan-X WaAiartt
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Machine à sertir, "«?""
vendre . — S'adresser à M. Paul
Janner , rue Jaquet-Droz 18. 10826

t\ VCIIOrC buffet de ser-
vice, 1 cliaise-longue, 2 beaux
divans, lits Louis XV , (1 et 2
places) avec ou sans literie , lit de
1er émail blanc, fauteuils Vol-
taire. Bas prix. Pressant. — S'a-
dresser à M. Fernand Beck , ta-
pissier, rne du Grenier 39 d.¦ ¦ 108-24
nî-s£1c *g i £tf _  Retouches Ue
KCZÇKUgGS. réglages 10 -h
à 13 lignes, sont à. sortir. —
Offres écrites, sous chiffre s X. B.
10775, au bureau de I'IMPAR-
TIAL. 10775

Tonneaux
de futailles en tons genres. —
¦S'adresser à M. J. Bozonnat, rue
da la Paix 63. 336

Frttin *• vent're b° [l f° m
¦ Will» du pays. — S'adres-
ser chez M. Armand Ïiéch-Girard
Petits Monts 7. t,e Locle. 10408

Jeunes filles. &
que de la localité, on engagerai t
jeunes filles pour travaux faciles .
Ecrire sous chiffres L. .U. 10617.
au bureau de l'clmpartiul* . 10617

r- .—Jf Chiens-loups.
t,̂ ^^W t. vendre beaux
/ \Jr _̂ jeunes chiens-loups

*"**" bonne race. — S'a-
dresser chez M. Maurice Paratte,
Molrmont. 10584

Machine à régler. &_&£.
ploi bonne machine à régler, mar-
que «Dumont». — S'adresser à
Mme Vuille, Beau-Site 1.

Même adresse, on demande
journalière, 2 on 3 heures, ven-
dredi ou samedi. 10587

Moto Side-car. unUe0ntore

« Moser », 4'/» HP, avec side-car.
Eclairage eA ga». Parfait état de
marche. — S'adiesser à M. Ed.

. Laager. rae de la Balance 10-b.
^̂  10585———————q—MAN ,I "'* a Pas àliOII| hésiter, c'est
chez Sagne-Juillard, 38,
Léopold-Robert, que
Ton trouve l'article sol-
«iéà un prix avantageux.
Horlogerie ¦ Pendulerle
Zénith. Bijouterie. 15615

B */. S. E. N. & J. 5 »/.

' niî»n A Ou cherche a ache-
l'IulIV. ter d'occasion, un

; bon piano droit — Paire offres
à M. Marer, instituteur, Mont-
faucon. 10715

Tour d'outilleur. £ ™Q
toar d'outilleur complet, une per-
ceuse, une taraudeuse pour l'hor-
logerie, mèches américaines, alé-
¦oira et arbres pour petite méca-
nique. On échangerait éventuelle-
ment contre un véhicule à mo-

: leur. — Ecrire sons chiffres R.
C. 10814 , au Bureau de l'clm-
partial». 10811
firamir p sa*" cadrans
Ul OfUl C métal, sont o
sortir. — S'adresser à MM. Jean
Singer & Go, rne Jaquet-Droz 4.

10814

Plaisance %%[?<?£
Plaisance , rue de Tête de Ban
41, est à louer, de suite oa pour
époque à convenir. Conviendrait
pour atelier. Le quillier est à
louer également a un groupe
d'amateurs da jeu de boules. —
S'adr. à M. A. Guyot, gérant,
rne de la Paix 39. 1073c
A VPlIllrP un grand cana-
il ff CIIUI C pé 2 lavabos
anglais, 1 berceau bois dur, 1
•offre noyer, 1 table ronde, le
tout en bon état. Bonnes plumes
pour oreillers à fr. 3.25 le demi
kilo. Tente, échange, en occasions
— S'adresser rue du Premier
Mars 5. au 2më étage. 10762

Vrtlnntaipa Suissesse alle-
lUlVillall C. mande, couturière,
18 ans, cherche place auprès d'en-
fants, ou chez une couturière. —
Ecrire sous chiffres C K.
40768, au bureau de I'IMPAR-
TIAI.. 10768

Jeune nomme ««*>*. d°bonne con-
duite,- sachant deux langues,
ehàrahe place dans magasin
ça atelier. Pourrait entrer de
suite. — S'adresser au Maga-
sin de oodffure Lovis, rue
Léopold-Bobert 25-a. 10783
Winl fûlarfûO adoucisseur sé-
flll/WîlagCo. rieux cherche pla-
ce, au plus vite. 10879
Sjad ĵ n̂r^̂ Ntfmpartial»nsris!S!r
res pour les verres fantaisie, bien
Mi courant de la partie. — Offres
écrites sous chiffres P 15315 C,
à Publicitas, La Chaux-de -
Fonds. P 15315 C 10822

Commissionnaire. gs^JJ
honnête, pour faire quelques
commissions, entre les beures
d'école. 10832
S'ad. au bur. de r«Impartial>.
Aohax s ù U V d'échappements est
ttlllCÏOUl demandé de suite ,
pour grandes pièces. Ouvrage
bien rétribué. — S'adresser rue
de l'Envers 12. 10651
I p nftotp de régleur-retoucheur
UC puolv est à repourvoir, dans
bonne fabrique de la ville. —
Adresser les offres en indiquant
références et prétentions, à Case
postale 10613. Discrétion ab-¦splue. 10880

On demande £2 *5» ,servante pou-
vant coucher dhez elle, con-
naissant bien, les travaux du
ménage. S'adresser ruç Léo-
pold-Bobert 88, au ler étage.

10863

Nickelages. £ JSBS*
ou adoucisseuse, sont deman-
dés de suite à l'Atelier rue
des Terreaux 88. 10608

Cadrans métal. 2T<Œ!
pour différents travaux. 10763
S'adr. an bnr. de l'<Impartlal>

On demande une. îni6 sé-un ««"""•«u rieuse pour
aider aux travaux du ména-
ge et servir. S'adresser à Mme
Huguenin, Restaurant du
CHATELOÏ (Planchettes).

10803

Jeune m*£g«j z
soirs chez ses parente, est de-
mandée pour faire un petit
ménage. — S'adresser à M.
Charles Voisard, rua du
Doubs 159. 10719

Jeune fille 0?or
8tee

rve?hôn-
nête, est demandée. — S'adr.
rue de la Paix 107, au ier
étage. 10718

'mi&Kf& .m* .̂'K *TJ*ii **tl vr*KXaFàr *»• rt***?Logements A *»£ *£
viendraient pour séjour d'é-
té. — S'adresser Valanvrcm 2.

70615

Séjour d'été. moû?n.à MC-
ment de 2 chambres, 1 ouisne,
de suite ou époque à convenir. —
S'adresser à la ferme M. Siegrist.

10621

Pinnnn A louer de suiteriynuii. pi n̂0n remis à
neuf, 2 chambres, cuisine,
dépendances, jardin. — Même
adresse, à vendre un lit, ca-
napé, table de nuit, chaises,
us potager neuchâtaloia, un
dit à gaz (3 feux). Bas prix.
S'adresser Eplatures 3. au 2e
étage. 10596

Logement. A ^"j s.
un logement de 2 pièces, cui-
sine et dépendances, bien
exposé au soleil. — S'adres-
ser rue des Combettes 2, au
3me étage, à droite (face du
Restaurant de Bel-Air). 10564

A lflllPP <ie suite grande cham-
H/UCl bre et une cuisine, si-

tuées au centre de la ville. —
S'adresser Café Central , rue Léo-
Tinld-Bohert 2. ION»

A lftllPP J.ol'e cliambre meuulee
IUUCl à monsieur honnête. —

S'adresser rue du Nord 151, rez-
de-chaussée à Broile. 10570

Chambre.  ̂ïK:,̂
blée, au soleil, à monsieur
honnête et solvable. — S'a-
dresser rue de la Charrière
13 (arrêt du Tram), au ler éta-
ge

^̂
gauche

j^̂^̂^̂
lOTSS

Chambre ¦*»& ̂
sine, au centre, est deman-
dée de suite par 2 personnes.
Eferixe sons chiffres G. R.
10721, au bureau de Pt Im-'
partial ». 10721

Qui donnerait »g&?à
Suisse-allemand travaillant
dehors. Vie de famille deman-
dée. — Ecrire sous chiffres
S. S. 10784, au bur. de l'« Im-
partial ». 10784

Logement. JSSTaJïïïd.-
appartement de 2 pièces, cui-
sine, pour fin juin ou plus
tard. 10563
S'adr. aa bnr. de l'clmpartial »
Phamhnûo On cherche a louer
UlidlllUl CD. -i chambres meu-
blées, quartier Ouest, dans mai-
son propre, ou 2 chambres avec
cuisine. — Ecrire sous cbiffres
X. !•. 10589. au bureau de
I'I MPARTIAL . 10589

Chambre meiiblée« é^^-uuauim o tueueinent non
meublée, est demandé© à
louer pour le ler juin 1924,
par monsieur de toute hono-
rabilité. — Ecrire sous chif-
fres B. B. 10717, au bureau
dj r̂^mmgtii^̂ ^̂ ^ l0717

ParîJVfinî es* demandé ài u i u » e m  achetor d'oc-
casion, mais en bon état. —
S'adresser ' rue Numa-Droz
2-a, au 4me étage, à droite.

10614

Occasion ' .0n dema*"k *afl ictnt une pous-
setto do chambre. S'adresser
cbez Mme Xavier Sester, rue
du Grenier 41-K, au sous-sol.

On dem. à acheter d'°fca-
sion, un matelas, crin ani-
mal, un store toile pour de-
vanture, le tout en bon état.
— S'adresser Grandee-Croset-
tes 9. 10716

Bibliothèque. 0n df ĥ
d
e!

ter une bibliothèque en noyer
ou chêne ciré, environ 1 m
de large. — Faire offres à
Case postale 408, en ville.

Réplateur *„•£?&
et marche précise est à ven-
dre pour cause de double em-
ploi — S'adresser à la Fa-
Montbrillant 3, en ville 10737
Montbrilant 3, en ville.
A VRIIllFf! très belle salle à

manger .ainsi
qu'une voiture de chambre pr
bébé. — S'adresser rue Jardi-
nière 114, au 2me étage, de 1
à 2 heures et à partir de 5
heures et demie dn aoir. 10720
P qnpjnj Pour cause de départ ,
Vdllal 1. à vendre un jeune ca-
nari , bon chanteur. — S'adresser
rue Numa-Droz 76. an ler élage.

A vendre m p»*8*6? *w»
accessoires et

une lampe transformée à
l'électricité. — S'adresser, le
soir, après 7 heures, rue des
Terreaux 9, au 2me étage, à
droite. 20559

Â condnû une saUe s manger
ICUUIC et divers obiets. -

S'adresser rue du Temple-Alle-
mand 99, au ler étage, à gauche.

10582

Â vpnrir p un oliar oJ?eu geo'».ICllUIC grand numéro, avec
mécanique. — S'adresser rue de
Ut Chapelle 5. au ler élage. 10616

A VPtllirP â0 belle tableH ï CUUI C d(} bureau> aveo
tiroirs (noyer poli), de 190
sur 90 cm ; plus un réchaud
à gaz (3 feux). -— S'adresser
ruo des Tourelles 21, au Sme
étage, à gauche. 10723
fl—la imn ¦¦—m_---________m--_ tmm

Hr CHEVAL-BLANC
16, Rue de l'Hôtel-de-Ville, 16

9226
Tout lit LUNDIS , «i 7 b. du soir

TRIPES
Serecommande Albert Feutz.

Boucherie Sociale

Couennes
50 cts. la livre

10416

Outils d'occasion ma
AOHAT VENTE

Paul JANNER
Jaqiiet-DrOZ 18. Téléphone 15.2)

Cordonniers
Ensuite de cessation de com

merce, â vendre un Atelier de
cordonnerie, bien placé, en plei-
ne prospérité, comprenant : ma-
chine à coudre, laminoir, formes,
outillage complet. Occasion su-
perbe. ' 10545
S'ad. an bur. de lVImpartial».

MOTO
pour cause de non emploi,
on offre à vendre une moto
< Condor », modèle 1922, ayant
très peu roulé. -*-. S'adresser
à M Louis Liechty, Valanr
vron p. 10744

Presse
à friction

On demande à aeheter une
presse à friction, vis de 80 à
100 mm., an bon état — S'a-
dresser à M. E. Leuthold, rue
Numa-Droz 78. 10785

Camionnette
A vendre automobile pou-

vant ôtre transformée. Bas
prix, — S'adresser Etablisse-
ment TJNITDS. rue du Doubs
152. 10790

Caoutchoucs I
pour poussettes ¦
qualité supérieure , extra , |8j
sont posées en 2 minutes. Hj
Tout ce qui concerne la ré- I
paration pour voitures B__
d'Enfants se fait conscien- I
cieusement et à bas prix , I
dans les ateliers du 6180 Bj

Berceau d'Or I
il , rne de la Ronde, li H

Catalogues iilusîrês '*%£?*
commerces ou industries , sont
rapidement exécutés et avec le
olus grand'soin, par l'Imprimerie
COURVOISIER , piaoc Neuve

I

Zwlebachs au Malt
CRIBLEZ 23800

32, Rae Nnma-Droz, 22
. Téléphone 9.80

RHUMES
BRONCHITES

CATARRHES
cl toute espèce c!e TODX,

même la plus ODiniâtr< j ,

NE RESISTENT PAS
à l'emploi des 2930

Pastilles É Nord
du Prof. Dr N. OELEANO

La boite ; Fr. 2.—
dans les 3 Officines des

PHARMACIES iffllS
La Chaux-de-Fonds

flr- ArnRnf-Platinfi "ssisu "Ul Hl UUlll I lUliSBIl achète et fond déchets de toutew lai tjvu» i iHiiuw nature aux meilleures conditions

Ï Spîendid I
I Aujourd'hui, le Prof. MONTEO I
H A\ardis ) après-midi ] Cours de H
H A\ercrc4îs i «t «olr j Danses M
m$, par les Professeurs O. et J.  TRINCA, S|
^̂ | de retour de Milan. Ml

H Entrée libre. Nouvel orchestre. M ?i

Sciniilla
Sociélé de culture physique E Dames
LEÇONS tous les mercredis soir, de 8 h. à 10 h., au Col-

lège de la Charrière. — Pour tous renseignements, s'adres-
ser à Mlle V. Egrgiuiann, Rue de la Serre 87. 10686

L'Orchestre des Frères YISONI
donne 10616

_ i_m m tons les jonres à la
_W _______ __ *__ _ _ _ \_ 9 *__ W__ \_ \_\ BltASSERIËVOnCgri flrislc BOBERT

jeune technicien-horloger
serait engagé comme 10684

de suite ou époque à convenir. — S'adresser Fabrique
SOLVIL , à Sonvilier.

Menus de luxe et ordinaires. Imprimerie COURVOISIER
Exécution rapide et Livraison à prix modérés.

tfftfe. "" ___W _̂- _̂_%*\_ ' __!______*. ______}__, __J ^à___ ^ _____t ____& afc j mà_ %M ______M _H___\\ 

'I V^^^W PR ÉPARATION AU 
COMBAT 

W
J f wf / i Wm *̂ -̂  D£ LA JOUIUSTÉE *»«̂ - %

9* - t r  '. » • •  ÎO
, Ij V ous n êtes certainement pas superstitieux « . . et ¦vous avea il *.

W niison ! Il est cependant agréable ae commencer la journée dans le* M

i f! meilleures aïspositions possibles. Une personne satisfaite se -sent sûre I F

W a elle-même et allronte avee entrain le combat des qff fl?i-«»w a

y i ,  s Quelques minutes ae marche à 1 air Irais du matin, en oégus-» jj

j | tant votre cigarette préférée , vous mettent en forme , à condition J .

B toutefois que cette cigarette soit délicieuse et que son axâme vou* s

' 1 laisse un souvenir agréable au palais. jj| ?

W{ Pour que votie satijfwctjnn soit corpplète, adoptes la qgaaetjta S

I n&mïtI <3RA1NI> VIZIR i
B Ces cigarettes sont également iivraoles avec tout oe 11

|ï| "
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rafraîchissant, économique, bon marché. Attestations élogienses des
premiers spécialistes. En vente dans tous les salons de Coiffure,

drogueries et pharmacies. JH -4175-B

L'association d'acbats des Coiffeurs suisses
Chaux-de-Fonds



CHRONIQUE SPORTIVE

Les IM dmtipis
Dans quelques semaines aura lieu , au Stade

de Colombes, l'inauguration solennelle des Jeux
Olympiques , ainsi nommés dans l'antiquité grec-
que parce qu'ils étaient placés sous la protection
de Jupiter Olympien et peut-être aussi en raison
d'une ville appelée Olympie , capitale des Jeux.

C'est en l'an 776 avant .l.-C. que furen t fondées
ces fêtes sportives dont la tradition devait se
perpétuer jusqu'au régime de Théodore-le-Grand
puis revivre à Athènes et dont le but était de
glorifier à la fois les perfections du corps en des
combats gymniques grandioses et l*s perfections
du génie en des tournois auxquels prenaient part
les musiciens, les artistes, les orateurs et les his-
toriens.

Les fêtes Olympiques duraient cinq j ournées et
elles avaient lieu tous les cinq ans.

Quant aux exercices prépara toires, ils se dé-
roulaient pendant 10 mois.

Il y avait d'abord des cérémonies religieuses;
la fête s'ouvrait par le serment olympique , prê-
té par les prétendants et leurs parents qui s'en-
gageaient ainsi à n'employer pour s'assurer la
victoire, aucun moyen frauduleux ; puis c'étaient
les sacrifices aux dieux, présentés selon les rites
consacrés, et enfin le tirage au sort pour établir
l'ordre dans lequel les concurrents seraient appe-
lés à se produire.

Après quoi les luttes commençaient, au début
de la seconde j ournée ; celle-ci était remplie par
les épreuves réservées aux enfants. Le troisième
j our seulement, les hommes entraient en lice.

C'étaient d'abord des courses de vitesse et
des courses de durée. Pour les courses de vites-
se, les concurrents avaient à parcourir la lon-
gueur du stade, soit 192 mètres. Pour les secon-
des, douze fois le tour du stade, soit 4074 mè-
tres.

Ce stade n'était qu'une chaussée sablonneuse
nullement préparée comme les pistes modernes
et ne possédant aucun virage savamment relevé.
Quant aux visiteurs, on ne leur préparait pas,
comme cette année, à Colombes, des hôtellerie;
ils passaient la nuit à la belle étoile, sur les mar-
ches du temple ou sur les bords de l'Alphée.

Les courses se faisaient par groupes de quatre
et les vainqueurs concouraient ensuite entre eux
pour la première place.

C'était du reste l'épreuve la plus importante de
toutes, à ce point que le vainqueur donnait son
nom à l'Olympiade. -On appelait Olympiade la
période de cinq années qui séparait chaque cé-
lébration des ieux.

On procédait ensuite au concours de lutte ; le
vainqueur devait terrasser trois fois son adver-
saire. Puis c'était l'épreuve du pugilat, les con-
currents, les poings garnis de lanières de cuir,
se portaient des coups parfois terribles, souvent
mortels.

Il y avait aussi le pancrate, sorte de lutte et de
pugilat par quoi se terminait la troisième j ournée.
Au cours de cet exercice les lutteurs n'avaient
plus le poing garni de cuir et ils ne devaient frap-
per qu'avec la main ouverte.

La quatrième journée était celle des courses
hippiques. Les quadriges, chars attelés de quatre
chevaux, faisaient six fois le tour de l'hippodro-
me. Et comme les prix étaient décernés au pro-
priétaire de l'attelage, c'était à qui enverrait à
Olympie les quadriges les plus somptueux.

Pour terminer cette quatrième journée, on pro-
cédait aux épreuves successives du Pentathlon,
exercice de course, de lutte , de saut, de j et du
disque et du javelot. Le saut s'exécutait en hau-
teur et sans le secours de la perche. Le disque ,
en métal , pesait 'au moins deux kilogrammes ;
il s'agissait de le lancer le plus loin possible.
Quant au j avelot,, c'était un trait mince et léger,
terminé par une pointe aiguë et qu'on lançait
dans une cible.

Enfin , le cinquième j our était consacré à la
distribution des récompenses et au couronnement
des vainqueurs qui se rendaient alors au temple
de Jupiter, tenant à la main la palme qui leur
avait été décernée. Là, les juges posaient sur
leur front des couronnes tressées avec des bran-
ches cueillies sur les oliviers sacrés et des hé-
rauts proclamaient à la foule leur nom en y aj ou-
tant celui de leur père et de leur ville d'origine,
car on associait touj ours dans ces manifestations
destinées à glorifier un homme, la famille et la
patrie.

Tel est, d'après M. Ernest Laut, dont nous re-
trouvons dans le Courrier de la Plata l'intéres-
sante chronique sur les j eux olympiques , le pro-
gramme des cérémonies qui se déroulaient tous
les cinq ans avec une religieuse régularité.

Il y eut 238 olympiades ; les empereurs chré-
tiens les abolirent ; le cirque d'Olympie fut dé-
truit en partie par l'invasion d'Alaric en 345, puis,
1200 ans plus tard , Olympie fut l'obj et de fouilles
savantes qui permirent de reconstituer l'histoi re
et les règlements des j eux.

Enfin , la tradition elle-même de ces grandes
épreuves reprit à Athènes, en 1896, devant 70.000
spectateurs qui assistèrent aux exploits d'athlè-
tes venus de différentes nations; les Français
furent vainqueurs dans la course de 800 mètres.
Les organisateurs , nous dit encore M. Ernest
Laut, avaient eu l'heureuse idée de fixer comme
épreuve aux coureurs à pied le traj et parcouru
par le Soldat qui vint annoncer à Athènes la vic-
toire de Miltiad e à Marathon sur les Perses, soit

une distance de 42 kilomètres qu'un grec effec-
tua en 2 heures 58 minutes.

En 1901, les j eux Olympics eurent lieu à Saint-
Louis, en Amérique ; en 1906, à Athènes pour la
seconde fois ; en 1908 à Londres, en 1912 à
Stockholm, en 1920 à Anvers. C'est maintenait
le tour de la France, mais «n remarquera qu'on
n'observe plus le délai de cinq ans entre chaque
célébration de ieux.

Chose curieuse, à Olympie, les hommes et les
j eunes filles étaient admis au spectacle, mais pas
les femmes mariées ; l'épouse curieuse, surprise
à l'intérieur du stade, était impitoyablement je-
tée du haut d'un rocher. Et se doute-t-on que
parmi les vainqueurs figura Néron qui reçut avec
orgueil la. couronne de feuilles d'olivier sauvage.
.C'est l'honneur des temps modernes, comme l'é-
crivait si justement un de nos confrères, d'avoir
fait revivre cette glorieuse et nécessaire institu-
tion.

Maurice DUVAL.

JMMétfteinre
La course à piied Le Locle-La Chaux-de-Fonds
organisée par f «  Ef f or t  » et « Tous les Sp orts »,

avec la collaboration de l'Association Neu-
châteloise et Jurassienne d'athlétisme, di-
manche 25 mai.

Les organisateurs de la course à pied Le Lo-
cle-La Chaux-de-Fonds n'avaient certes pas la
j oie au coeur en voyant, hier matin, la pluie
tomber en rafales, balayant les rues comme en
décembre et les participants, eux non plus, n'é-
taient pas des plus gais ! Mais on espérait tout
de même sur une éclaircie momentanée qui per-
mette au moins à ces pédestriens d'effectuer
leur parcours sans trop de « mouille » et c'est
ce qui est arrivé ; tant mieux pour tout le monde.
Heureusement, on remarque touj ours chez ces
sportmen une bonne humeur, et qu'il fasse beau
ou mauvais temps, on vernit lutter malgré tout,
j oyeusement et loyalement Si le soleil veut bou-
der on l'a tout de même : c'est dans le coeur, et
il réchauffe ardemment ceux qui n'ont pas peur
de se livrer à une bataille où lavolontéj 'énergie,
et l'endurance sont les facteurs qui conduisent à
la victoire. Ce ne sont pas de ceux qui, crai-
gnant un peu de pluie ou de froid, se hâtent de
s'abriter et de chauffer leur appartement ; non
ce sont des j eunes gens qui ont de l'émulation et
qui ne craignent ni l'effort ni la fatigue. Ils se
donnent à>cette épreuve parce qu'ils sont j eunes
et qu'ils veulent rester j eunes.

La course Le Locle-La Chaux-de-Fonds a été
organisée par les j ournaux « L'Effort » et « Tous
les Sports » avec la collaboration de l'Associa-
tion Neuchâteloise et Jurassienne d'athlétisme.
Elle avait comme but principal de réorganiser
la course à pied dans la région, sport qui était
quelque peu délaissé 'ces dernières années. En
dépit du mauvais temps, ce fut tout de même
un succès, puisque les moyennes horaires fu-
rent excellentes et qufrl n'y eut qu'un seul
abandon. D'autre part, le service médical n'eut
à interveni r en aucun cas.

L'organisation au Locle avait été confiée au
« Sylva-Sports », qui avait fait les choses en
ordre. Le départ aux licenciés fut donné par
l'ancien champion de course à (pied Ernest
Kuhfuss , de notre ville. La course fut suivie
avec intérêt par un nombreux public sympatique,
aussi bien au Locle qu en notre ville. A 11 heu-
res, sur le terrain du Sylva-Sports, à proximité
du Technicum, les licenciés prennent le départ
et traversent la ville à vive allure. La course
se j ouait évidemment à la montée du Crêt-du—
cle où William Marthe, du Lausanne-Sports,
arrive au sommet en 13 minutes 17 secondes,
précédant de Î50 mètres Paul Gaschen. Arrivent
ensuite Chappuis Albert , du Cercle des Sports
de Lausanne, et Riehen, du Lausanne-Sports.
Thiébaud Albert, de l'Olympic, semblant avoir
quelque peine, arrive avec Meregnani, Guinand
et Schlaeppy, avec des variations de 2 minu-
tes à 2 minutes et demie de retard sur le fa-
meux Marthe , au haut du Crêt Pour Marthe,
la course était déj à gagnée, et il arriva au but
ayant augmenté son avance de plus de 300
mètres sur son camarade de club Gaschn.

Cette épreuve a permis à Marthe die mettre une
fois de plus en évidence ses merveilleuses apti-
tudes. Il parti t en tête dès le début et décram-
ponna irrésistiblement ses autres concurrents
dans la montée du Crêt-du-Locle. Léger et
souple , d'une allure superbe, il augmenta con-
tinuellement son avance et nous serons fiers
de le voir représenter les couleurs suisses aux
Olympiades, à Pari s, en juillet prochain. Bonne
chance , Marthe !

Derrière lui , Gaschen Paul , de Lausanne-
Sports , fit une belle course aussi, et arriva
comme du reste Marthe , dans un état de fraî-
cheur remarquable.

Rieben e tChappuis , qui prennent les 3me et
•4fne places, ont produit une excellente impres-
sion et Thiébaud. premier du canton, catégorie
licenciés, en difficultés au début, se rattrappa
ensuite le long des Eplatures. Viennent ensuite
Meregnani , Guinand Henri et Schlaeppy.

Les débutants
Le départ aux débutants fut donné par le dé-

voué sportsman René D oz, des Brenets, 5 mi-
nutes après celui des licenciés. La première pla-
ce revient à Amiet Willy, du Club Hygiénique

de Neuchâtel, devant le j eune coureur Guinand
Marcel, de l'Olympic et Hennet Georges.

La. distribution des prix eut lieu au restau-
rant de la Métropole, où M. Armand Dreyfus,
président de l'A. N. J. A. félicita chaleureuse-
ment les coureurs et remercia tous ceux qui
contribuèrent à la réussite de cette première
Le Locle-La Chaux-de-Fonds.

C. R.
Voici les résultats détaillés de la course :

Catégorie licenciés.
Invités.

1. Marthe William, Lausanne-Sports, en 28' 27"
2. Gaschen Paul, Lausanne-Sports 29' 36"
3. Rieben Constant, Lausanne-Sports 30' 41"

ex-aequo. Chappuis Albert, Cercle des
Sports, Lausanne „ 30' 41"

Neuchâtelois.
1. Thiébaud Albert, Olympic, en 33' 20"

ex-aequo. Meregnani Georges, F.-C.
Cantonal 33' 20"

3. Guinand Henri, Olympic 34' 16"
4. Schlaeppy Alfred. Sylvia-Sports 37 31"

Débutants.
1. Amiet Willy, Olub Hygiénique, Neu-

châtel 32' 40"
2. Guinand Marcel, Olympic 33' 40"
3. Hennet Georges 33' 40"
4. Dellenbach René, Club Hygiénique,

châtel 33' 49"
5. Pelinzoni Carlo 34' 18"
6. Hasier Oscar . 35' l'û"
7. Pavorelli Hector, Sylva-Sports 35' 18"
8. Thiébaud André, Olympic 36* 16"
9. Oswald René, Olympic 37' 3"

10. Arrigo René, Sylva-Sports 38' 17"
11. Heyerdal Halwor, Sylva-Sports 39' 4"
12. Jeanneret Georges 41' 52"

Inter-clubs.
1. Olympic, La Chaux-de-Fonds.
2 Sylva-Sports, Le Locle.

La société d'éducation physique 1 « Olympic »,
de notre ville, devient donc détenteur pour une
année du magnifique challenge « L'Effort » et
« Tous les Sports » 

ffoojlwll
CHAMPIONNAT SUISSE DE FOOTBALL

Les matches de dimanche
A Bienne : Finales promotion : Forward-Mor-

ges contre Nordstern 1 à 1.
A St-Gall : Queens-Pajrk (Glasgow) contre St-

Gall, 3 à 0.
A Zurich : Zurich hat Bâb par 3 à 0.
A Berne : Young Boys contre Young Fellows

1 àO.
Dans le match représentatif Allemagne du sud

contre Suisse centrale, l'équipe suisse a battu l'é-
quipe allemande par 3 à 1.

Etoile I bat Etoile-Carouge Genève I par
6 buts à 0

En dépit de la pluie du matin , le terrain des
Eplatures est bon quoique peu glissant, et plus
de 1500 personnes entourent les barrières, lors-
qu'à 3 heures, M. J. Hirrlé, l'excellent arbitre
bâlois, donne le coup d'envoi de ce dernier
match de championnat romand. Le première mi-
temps est peu émotionnante, la ligne d'avants
d'Etoile manque d'allant et de nombreuses oc-
casions sont gâchées ; ce ne sera du reste que
sur une erreur du gardien genevois qu'Huiler
envoie à la 40me minute le ballon au fond des
filets genevois.

A la reprise, le j eu change complètement de
physionomie et l'on voit Etoile se ressaisir et
donner une véritable exhibition de beau j eu, pa-
reil à celui pratiqué contre Lausanne le diman-
che précédent. Au cours d'attaques incessantes,
les Stelliens assiègent les buts adverses. A la
3me minute, Wille II, démarqué, réussit le 

^
se-

cond but. Puis sur un corner, Costet, dte la tête,
marque un but tout à fai t classique. La supé-
riorité d'Etoile devient de plus en plus mani-
feste. Matzinger, à la 30me minute, s'échappe,
passe à Huber, et c'est le 4me but. Entre temps,
le gardien genevois se blesse au pied et Etoile-
Carouge ne joue plu qu 'à dix. Maspoli, ayant
repris sa place habituelle de gardien de buts, ne
peut rien contre la fougue dtes avants stelliens,
qui parviendront encore, par l'entremise dte
Matzinger et Costet, à aj outer un Sme et 6me
but.

Au F. C. Etoile, toute l'équipe a travaillé éner-
giquement ; en seconde mi-temps tout particu-
lièrement ce fut piarfa.it. Etoile-Carouge, qui
comptait quelques remplaçants dans son team,
a une bonne défense, par contre sa ligne d'a-
vants, sauf un ou deux éléments, manque de
j oueurs de classe.

Etoile I termine ainsi de façon brillante le
championnat romand, n'ayant dû s'incliner qiui'à
trois reprises , au cours des 16 matchs de cham-
pionnat et conservant avec le F. C. Ghaux-de-
Fomds, la seconde place du classement.

Hippisme
Les courses de Planeyse

Voici les premiers résultats des courses de
Planeyse :

1. Course au trot attelé ou monté : ler, Al-
fred Vaucher, Yverdon.

2. Course plate au galop : ler, Steohan, Men-
ziken.

3. Course militaire .pour soldats : ler, Keller-
hals.

4. Course de haies : 1er-, Henri Quisan , Lau-
sanne.

5. Course au trot attelé : ler , Buchel , Buchs.
6. Steeple-chase : 1er, Premier-lieutenan t Bëh-

rer, Schaffhouse.
7. Course pour sous-officiers : ler , Bèierhof-

fer, Reinach.
8. Course cross-country militaire : ler , Pre-

mier-lieutenant Bédier, Buchs.
9. Steeplechase : ler , Dorenbierer, Chaux-

de-Fonds. 

ggifiroiB€a$il€i®i<e
Fête romande de lutte

La 19me fête romande de lutte, à Sainte-Sroix.
a réuni 100 lutteurs et 5 bergers.

1. Charles Graf (Fribourg), 59,75 points. —
2. Jules Huguenin (Le Locle) et Edouard Meys-
tre (Plainpalais-Genève), ex-aequo, 58,50. — 3.
Adalbert Babel (Plahipailais-GenèveA. Paul
Boillot (Le Locle), Eugène Gonseth (Lausanne),
ex-aequo, 58,25.

Le challenge Witkops a été attribué pour la
seconde fois à la section de Genève.

CiffcliSBiae
Le circuit des Aiglons — La victoire de Georges

Antenen \
Les meilleurs cyclistes de la Suisse s'étaient

donné rendez-vous dimanche à Renan pour dis-
puter le Circuit des Aiglons. La course a été ga-
gnée par Georges Antenen , de La Chaux-de-
Fonds, qui fit preuve d'un style merveilleux et
arriva au poteau avec quatre min utes d'avance
sur le second coureur , Leupi. de Grenichen. Fer-
dinand AeMig, également du Vélo-Olub Excelsior
de La Chaux-de-Fonds, s'est classé troisième.

La course Munich-Zurich
La course Munich-Zurich , organisée pour la

sixième fois par les Unions cyclistes suisse et
allemande, s'est disputée dimanche par un très
mauvais temps. 43 coureurs ont quitté, à 4 h. 10,
Pasing, près de Munich, pour effectuer la course
de 330 km. A 80 km environ du départ , le cou-
reur allemand Dobrack a lâché le peloton et n'a
pu dès lors être rattrape. Il a fait son entrée
au vélodrome d'Oerlikon avec une vingtaine de
de minutes d'avance sur ses concurrents. Le
second, le coureur suisse Notter, est arrivé lui
aussi isolé, ayant lâché le peloton de tête près
d'Andelfingen.

Résultats : 1. Dobrack (Allemand), en 12 h.
27 minutes ; 2. Notter (Suisse), en 12 heures
47 minutes ; 3. Remold (Allemand) ; 4. Michaël
(Allemand) ; 5. Gielow (Allemand) ; 6. Kroll
(Allemand).

Charles Guyot, de La Chaux-de-Fonds , se
classe 12me. 

Escrime
Championnat suisse d'escrime à Montreux

A ce championnat qui fut disputé samedi et di-
manche la Salle Bussières avait envoyé 7 tireurs.

Sont sortis aux éliminatoires de samedi en vue
de la demi-finale MM. Joseph , Liechti et Spill-
mann.

Classement : M. Frédéric Fittin g sort premier
et est proclamé champion national.

M. Spillmann se classe dixième. » Viennent
après M. Joseph et Liechti.

Les jeux olympiques
L'équipe suisse de football bat la Lithuanie par

. 9 buts à 0
Durant tout le imatch, l'équipe suisse fit preuve

d'une supériorité constante et se joua pour ainsi
dire de son adversaire. 4 biijjS furent marqués
pendant la première mi-temps. Sturzenegger se
montra particulièrement éblouissant et marqua
à lui seul 5 buts. De son côté, Abegglen émer-
veilla le public nombreux qui assistait à cette
rencontre et fut l'artisan de 3 buts. Le dernier
but fut réalisé par l'arrière Ramseyer. Toute l'é-
quipe est à féliciter et conquit les suffrages du
public parisien.

Italie-Esp agne 1-0
Les fougueux Espagnols ont joué de malchan-

ce. Ils sont éliminés au premier tour déj à, alors
que plus d'un prophète les croyait capables d'al-
ler j usqu'en finale. L'Italie d'ailleurs sera aussi
un adversaire difficile à mater.

Tchécoslovaquie-Turquie 5-2
Le résultat était plus ou moins prévu. Tout

comme la Lithuanie, la Lettonie, etc., la Turquie
ne pratique pas encore un j eu capable d'inquié-
ter les bonnes équipes du continent.

Etats-Unis-Esthome 1-0
Cette victoire difficile .permet aux Américains

de figurer un instant encore au programme. Leur
deuxième rencontre sera leur première défaite
et l'élimination.

Mardi commenceront les huitièmes de finale.
Le match Suisse-Tchécos lovaquie sera la ren-
contre la plus disputée. Les autres, opposant en
général une équipe forte à une équipe faible, ne
réserveront guère de surprises et ne présenteront
pas un très grand intérêt.

<t<W î̂ 



'wmbom
JA, dont desgénê

f \j * 
' rations ont af/b:

* mé l'excellence,
t* ¦. ùutsse

ttfut
, Suisse\j rsy U est ;

$$ a restera
(WY^iT^ tïF^S F R E D E R I Cx; of w) ren STEINFELS,
^'O'Ao ^̂  ZURICH

ANNEE OtlONOATION I

I

cf lstorîa Cet après-midi et ce soir t
d^s 2 gïrfs p isters ̂ ake

ENTR éE LIBRE 10916 ORCHESTRE BOSSI £

1 ilP^

I fc*̂  I LE BIBELOT Jjtt f if a  f LE PLUS PRÉCIEUX ||
W fe»S U DE LA MAISON! lj
• ^^^ «> \̂ Il *

!E£ECTROLIJXI¦ •

 ̂
. :.r.é.; L. Huber, Rue D. J. Richard 43, T«I. 22.58. La GhauMie-Fonds t.....;

MzJbL, ta aux bob lre W
s^^^^^*f m è ^ ^M ^M- 1 avec 

accessoires 
complets

É^^I^9MBi|l8 
Conditions avantageuses

lfi
aB?*^0 te SegessemaDD & 

C» 
Fabricants; iffli 'iri'li '̂̂ ^ IT' ; St-Blaise

i ' ""i 111 H ^WwilPiÉlfllIltliliWM*W^w'' TELEPHON E 68 5885 TELEPHONE 68

Comment
préserver nos Confitures

de la moisissure 2¦
En employant le papier parchemin

imprégné de Salieyle
La moisissure qui attaque les conserves peut être évitée

par l'emploi du papier parchemin salicylique. Posez donc sur
toutes vos conserves un rond de ce papier qui a pour but de
conserver l'air c'est-à-dire de le carder toujours frais et fermez
également le récipient avec ce même papier qui bouche hermé-
tiquement.

Le salieyle en poudre doit être rejeté car mêlé aux fruits il
peut par ses proprités chimiques occasionner des dérange-
ments et même des crampes d'estomac. Et le salieyle fait per-
dre aux fruits leur belle couleur naturelle et leur arôme.

Ce papier parchemin au salieyle est préférable à tous les
autres, car, par un emploi soigne, ii vous offre des garanties
sérieuses et protège non seulement les conserves contrô la moi-
sissure mais il leur gardé leur jolie couleur et leur arôme
exquis.

En vente en rouleaux de 2 feuilles :
a SO centimes 1&

C Papeterie COURVOISIER 3
Ékt Place du Marché •%

if i m ¦ __ m

1, Rue de la Paix, 1 Téléphone 21.61 la

Mme J. Bourquin I
Masseuse diplômée et autorisée

CABINET DE MASSAGE - MÉTHODE SUÉDOISE K

Massages contre les migraines. Traitements spéciaux contre R*
la fatigue cérébrale , maux de tète névralgique et rhumatis- g
mal. Massage contre la constipation chronique et l'obésité. wé[

Gymnastique médicale, etc., etc. Pose de ventouses.

Reçoit de 13 n. î 16 h. et sur rendez-vous. Se rend à domicile. |

Salle du Cercle Ouvrier
(Maison du Peuple)

Mardi 27 Mal 1924, à 20 h. 30

Concert EXTRAORDINAIRE
Sélections d'Opéras italiens

interprétés, en costumes, par les denx principaux artistes
de la tournée italienne 10908

Mademoiselle MARCHETTI . soprano léger du Grand
Opéra San Carlo de Naples et Monsieur M A.RBINI, ténor de
l'Opéra Dal Vernie de Milan , av. le concours des Frères KELLERT

Prix des places : Fr. 1.50 et 1.—
Billets en vente au Magasin de cigares Edwin Muller, rue L.-Robert ,

à la Librairie coopérative et à la Caisse du Cercle ouvrier.

I

C/iSf OriG après-midi et soir I

J)anse Verdon I
Entrée libre 10917 Orchestre Rossi j|

/^̂ ^̂  Vous achèterez
^ X̂f ^^kk Bien' bon et

>«»*«Jt - Au magasin de Chaussures

B. PÂSQUERO
Rue de la Paix 72

Dernières nouveautés en chevreau, verni , toile,
ainsi que quelques spécialités de chaussures pour
pieds larges. Marques „BaHytf „Strub".

5 o/0 Escompte N. et J. 5 % 10780

î 4ÊÊ_ t Porcherie St Moine [
S Qjl au Bols Wolar ¦

H Toujours beaux Porcelets A vendre. On échan- &
B gérait un verrat de 8 mois en bonne santé contre un 5
¦ pareil. — S'adresser Hôtel - Restaurant de m
* l'Ouest , rue du Parc 31. Téléphones 1065 ou 2189 J
;t Eplatures-Jaune 83. 10934 B
¦ ¦
HMHHMMHHHimiMMHMMMUlH

BREVETS D'INVENTION
EN TOUS PAYS

MISES EN VALEUR RÉELLES ET CONSCIENCIEUSES .
ASSISTANCE JURIDIQUE , EXPERTISES ET CONSUL-
TATIONS EN MATIÈRE DE PROPRIÉTÉ INDUSTRIELLE
ÉTUDES ET MfSES AU POINT D'IDÉES NOUVELLES ,

MARQUES DE FABRIQUE - MODÈLES

BOVARD & BUGNION
JH-429-B SUCCESSEURS DE 10574

nUTHE¥-DOREf *& Co. Berne
MAISON FONDÉE 1888 Boulevard Extérieur 17

Anciens EXPERTS - EXAMINATEURS au Bureau Suisse de la Propriété intellectuelle.

Sj Bicipcleiie s |$I Cosmos et f ëerro t H
WG. lr" marques suisse et française §E§5
H| Tourisme, Course et Nli-Gourse H
jEn I , 2 et 3 vitesses 9
Kj| Superbe choix en magasin (jgjj
oSÊ' Conditions favorables 0690 WÊm

I Motocyclettes Motosacoche 1
B| Modèle 1924 I
Wm Se recommande, W. SANTSCHY. 1§1

H Téléphone 8.57 Place de la Gare. B

Jeux de familles. E2JBZ

ETAL de VENTE
des

AM»qjioirs
W ll sera vendu mardi,

11 mai. cle 7 à 10 heures, la
viande d'une

vache
conditionnellement propre ;'i la
consommation , à fr. 0.80 et 1.—
le demi-kilo. 10915

Direction des Abattoirs.

Apprenti
Jeune homme de bonne consti-

tution , sérieux et actif , trouverait
bonne place d'apprenti galvano-
plaste. — S'adresser à la Photo-
graAure A. Gourvoisier , rue du
Marché 1. au Sme étage, 10903

&m_ clmerclte
Régleuses

raefteurs (euses)
en marche

spécialisés dans petites pièces ,
ancre. Travail suivi. — Faire of-
fres écrites sous chillres R.
73502 X.. Publicitas , Ge-
nève. J H 40229 L 10724

On engagerait
tout de suite ou pour époque :\
convenir , dans Fabrique du Val-
de-Travers :

Un visiteur-termineur pour
grandes pièces ancre.

Un chef pour la fabrication
de montres cylindre, désirant
s'établir.

Terminâmes ancre et cylin-
dre , sont aussi à sortir à domi-
cile.

Faire otlres écrites sous chif-
fres A. C. 10714, au bureau de
r«Imn»rt iàl».  10714

ETAT-CIVIL dJLP Mai M
NAISSANCES

Hadorn , Edouard-Albert , fils de
Gottfried , fromager et de Made-
leine, née Herren , Bernois. —
Othenin-Girard , Sylvette-Aurore,
tille de Paul Jules-Albert , remon-
teur , et de Marie-Aurore, ' née
Kohi , Neuchâteloise.

Borruat. Jean-Pierre-René , flls
de François-Joseph, agent de po-
lice, et de Ed-wige-Marie, née
Oeuvray, Bernois.

PROMESSES DE MARIAQE
Rupp, Charles-Eugène, horlo-

ger. Bernois, et Viret, Elisa, hor-
logère, Vaudoise.

Mast, Albert , officier de l'Ar-
mée du Salut, Bernois, et Wer-
ner, Louise, officière de l'Armée
du Salut, Neuchâteloise.

MARIAGES CIVILS
Gête. Célien-Séraphin-Sévérin,

boîtier , et Voirol , Alvina-Laura,
ménagère, tous deux Bernois. —
Bersot , Achille, graveur . Neuchâ-
telois, et Fridelance, née Wuil-
leumier, Mathilde , ménagère, Ber-
noise. — Boulet , Paul-André,
horloger, Neuchâtelois, et Cam-
nonono , Marie-Jeanne, lingère,
Tessinoise. — Lemrich , Raoul-
Edouard , graveur. Bernois, et
Wuilleumier , Marguerite, régleu-
se, Bernoise et Neuchâteloise. —
Bahon , André-Paul, régleur. Vau-
dois , et Bar . Suzanne-Henriette,
régleuse. Zurichoise et Neuchâ-
teloise. — Robert-Charrue , Jean,
technicien-horloger, Neuchâtelois'
et Siegenthaler. Gladys, Bernoise.

Régleuse
Bonne régleuse, spéciale-

ment pour la mise on mar-
che, 8 lignes trois quarts,
connaissant si possible le cou-
page 1H789

est demandée
de suite au Comptoir. Even-
tuellement ,on mettrait au
courant. — S'adresser à M. G.
Schmidt, rue de la Côte S.

Bans bonne famille de la
Suisse allemande, on pren-
drait en pension un 10818

.I K (J !\'K <iARÇ4&\
ou uno jeune fille désirant
apprendre l'allemand et al-
lant i\ l'école ou non. — Bons
soins ot vie de famille assu-
rés. — S'adresser chez Mme
Weiss, rue Léopold-Robert
18-c. 

Acheveurs
<rétiioppemenl$

pour pelites pièces soignées 9'/i
et 10'/, lignes , trouveraient em-
ploi immédiat aux 10769

Fabriques MOVADO

Menuisiers
3 menuisiers sont demandés de

suite. — S'adresser à M. E. Bar-
bierl , Le Locle. 10799

P 10247 Le 

Due cuisinière
Suissesse française, sérieuse

et de toute confiance,
esi demandée

pour entrée Immédiate, dans une
maison soignée de la ville de
BERNE. Bons gages. — Adres-
ser offres sous chiffres X. B.
10601, au bureau de l'almpartial».

10601 _

Soumission
La Société des Usiniers

de l'Areuse. en formation , met
en soumission les travaux relatifs
à l'exhaussement du niveau du
Lac des Taillères , comportant ries
terrassements, betonnaj.es
fourniture et pose de con-
duites en béton armé. etc.

Les entrepreneurs disposés à
soumissionner ces travaux sont
invités à s'inscrire auprès de la
Direction des Services Industriels
de Neuchâtel , jusqu 'au 31 mai
1934. Ils seront convoqués nour
le lundi t juin, à 10 h. 80 du
matin , à la Salle des Commissions
i l Hôtel-de-Vllle de IVeu-
châtel. où ils recevront les do-
cuments et renseignements néces-
saires a l'établissement de leur
soumission. OP-660-N 10890
Société des Usiniers de l'Areuse,

en formation.
Le Comité de Direction.

AftministTation de L'IMPARTIAL
imprimerie COURVOISIER

Compte de Chèques postauA :
IVb 325.
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Pour toutes assurances, Vie , Accidents,

Responsabilité civile , Automobiles
adressez-vous aux Compagnies

"Jtfr/cA" "Vita "
Compagnie d'Assurances Compagnie d'Assurances
contre les Accidents et sur la Vie

la Responsabilité civile (fondée par la Zurich)

représentées par

*{. ~V. Schmid
Serre SO

La Chaux- de-Fonds 5433
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Jeanne dlc et les Mis
Amende honorable

L animosité des Anglais contre Jeanne d'Arc
demeura chaude fort longtemps. Mais les temps
sont bien changés. La Pucelle d'Orléans est de-
venue, pour les Anglais habiles à pratiquer l'an-
nexion, une héroïne quasi nationale et un exem-
ple. Ce changement assez surprenant fut pro-
gressif.

Les documents de l'époque sont assez rares.
Le duc de Bedford', rendant compte am roi d'An-
gleterre des désastres de France, accuse « plain-
tivement les terreurs superstitieuses de son ar-
mée et les enchantements de cette femme dia-
bolique ». Sous la Réforme, l'évêque de Bâle
reproche aux chroniqueurs français « de vanter
comme la libératrice de leur pays, non sans
un insigne déshonneur de leurs propres princes,
cette Jeanne de Donrémy, qui conduisît d'abord
les porcs, puis les Français ». Relisez, sa vous
en avez le loisir, la première partie du « Henri
VI » de Shakespeare et vous verrez que la fu-
ture sainte n'y est pas très bien traitée.

Le temps passe. Ce n'est pas encore de la
vénération, mais les épithètes se modifient. On
ne parle plus de soncelferfe , mais d'imposture.
Le théologien Thomas Fullar, dans son livre
c L'Etat Profane » (1642) est un des derniers à
traiter Jeanne de sorcière ; pour lui, qui vient
de faire la description de la sorcière-type,
Jeanne est un modèle, au même tire que la
Pythomsse d'Bndor.

Le premier, dans son « Histoire Générale de
l'Angleterre », William Quthrie fait preuve de
moins de sévérité : « Sa Jeanne, dit-il, avait été
mi imposteur ou sî eUe avait été capable de prê-
ter la main à une collusion de ce genre, je
crois qu'elle n'aurait iamais pu accomplir ses
grandes actions ou réaliser les grands desseins
qu'elle poursuivait ». Sa conclusion a de la ru-
desse, c Si la toute sage Providence daigne ja-
mais venger la perfidie, la cruauté, l'injustice
des particuliers sur une nation entière, les An-
glais pourront Ere, dans les misères qui, bientôt,
s'abattirent sur eux, l'histoire de leur châtiment
pour la mort de cette vierge incomparable qui
n'étant point née sous leur loi et ayant été prise
en combat loyal, ne pouvait légalement être ju-
gée par leurs cours, m nœe à mort par leur
décision ».

Tandis qu'à Paris, dans les dernières années
du règne de Louis XVI, on montait une pièce
sur Jeanne dfArc, à Londres, un directeur du
théâtre de Covent Garden faisait créer une pan-
tomine où Jeanne, l'héroïne, était emportée par
les démons eit précipitée dans l'Enfer. Le pubHc
se révolta, et, au bout de quelques soirées, il
fallut qu'un ange descendît du Ciel pour la sau-
ver.
. A :vingt ans, le. poète Souithey écrivit un poè-
me sar Jeanne d'Arc qui, pour lui, était le sym-
bole de ia France nouvelle et du droit qufelle
représentait. Ce poème n'est pas un chef-d'œu-
vre, il obtint cependant un grand succès.

« Ce qui constitue l'importance du poème de
Southey, écrit M. > James Darmesteter, dans un
copieux article intitulé «Jeanne d'Arc jugée par
les Anglais» et publié par «La Nouvelle Revue»,
en 1883, c'est qu'il fait date dans l'histoire de
Jeanne d'Arc en Angleterre. Du j our où un poète
put impunément et avec succès fairs de la sor-
cière flétrie et maudite, ITiéroïne d'une épopée
anglaise, tout ce passé de préjugé et de haine
opiniâtre était emporté à tout jamais. De ce j our,
l'auréole ne quitte pas. son front ; l'histoire s'in-
cline devant elle, eUe devient sujet favori de la
poésie, du roman,. de l'art »

L auréole même grandit. Le jeune poète John
Sterling (Essays, 1839) voit en Jeanne « le per-
sonnage peut être le plus merveilleux, le plus
complet de toute l'histoire du monde ». Richard
Green (1880) parle lui, « de la figure de pureté
qui se détache du sein de l'avidité, de la luxure.

Après toutes ces transitions, il est normal que
la sorcière de jadis devienne un objet de ferveur
et de respect pour les âmes j eunes et tendres.
Avec succès, on fait paraître « Jeanne d'Arc, his-
toire d'une noble vie, écrite pour les j eunes filles».
Ce texte édifiant est suivi d'une quantité d'ouvra-
ges qui, pour être anonymes, n'en sont pas moins
louangeurs et enthousiastes. On pourrait encore
citer des opinions de Quincey et de Carlyle.

Mais, constate M. Darmesteter, au cours de
l'article signalé tout à Fheure, il se forma , autour
de l'histoire de Jeanne d'Arc, une littérature ro-
manesque, sans analogue en France, et de valeur
d'ailleurs très inégale. Il faut surtout citer «La
Pucelle d'Orléans, chronique romantique», où M.
J. Robinson trace une assez surprenante et dé-
concertante caricature sentimentale. « Noble but,
noblement atteint » de Miss Manning, qui s'effor-
ce de respecter les faits et les dates et, enfin ,
et surtout, « Jeanne la Pucelle, libératrice de
l'Angleterre et de la France» (1879), de Madame
Charles. Ce dernier livre obtint un très grand
succès.

Vous lisez bien « libératrice de l'Angleterre ».
N'avais-j e pas raison d'écrire, au début de cet
article, que les Anglais sont habiles à pratiquer
l'annexion. En 1921, on proj eta d'ériger un mo-
nument à la mémoire de Jeanne d'Arc dans la
cathédrale de Winchester, monument représen-
tant à peu près celui de Reims. Tous les j our-
naux anglais publièrent à ce suj et un vibrant
appel.

Il y a d'autres exemples, bien d'autres exem-
ples de la vénération dont Jeanne d'Arc est en-
tourée en Angleterre, à l'aurore du vingtième siè-
cle. Avec le recul du temps, l'histoire se façonne
et s'embellit.

Paul-Louis HERVIER.

L'actualité suisse
.— **¦*—*.- 

La prochaine session des Chambres fédérales
BERNE, 26. — (Resp.) — Les présidents des

groupes politiques des Chambres fédérales, réu-
nis au Palais samedi après-midi, ont arrêté
comme suit l'ordre du j our de la prochaine ses-
sion d'été des Chambres fédérales :

Conseil national : Gestion du Conseil fédéral,
du Tribunal fédéral et du Tribunal fédéral des
assurances pour 1923; transformation de l'hôtel
dés postes à Berne achat du bâtiment des pos-
tes à Dietikon, construction d'un bâtiment des
téléphones à Zurich, affaires de chemins de fer ;
crédits supplémentaires pour 1924, première sé-
rie ; matériel de guerre et équipement des re-
crues pour 1923; régie des alcools, gestion et
comptes pour 1923; société fiduciaire pour l'hô-
tellerie, nouvelle subvention; éventuellement,
l'organisation des troupes et l'organisation dte
l'armée.

Conseil des Etats : Conférences internationa-
les du travail III ; loi sur les communications
postales; personnel fédéral et pensionné réduc-
tion des rentes; code pénal militaire, poin le-
quel une discussion de deux j ours est prévue
(débat général seulement); comptes des orga-
nisations civiles de guerre ; Société des Na-
tions, IVme assemblée, rapport ; entreprises
hôtelières, restriction ; compte d'Etat pour 1923;
gestion et comptes des C. F. F. pour 1923, fa-
brique fédérale d'armes, magasins avec atelier
d'optique. L'accident de Bellinzone sera discuté
en même temps que la gestion des C. F. F. Les
Chambres ne tiendront pas de séance le lundi de
Pentecôte, mais le vendredi jusqu'à midi et demi,
pour recommencer le mardi à 10 heures et de-
mie. La session, qui commencera le 2 juin, <$UT
rera trois semaines.
L'effectif du personnel des postes, télégraphes

. et téléphones siuisses
BERNE, 25. — (Resp.). — A a fin du mois

d'avril 1924, l'effectif du personnel dans l'admi-
nistrartSon des postes suisses s'élève à 15,431
unités contre 15,744 à fin avril 1923, soit une
diminution de 313 unités. Pendant ce même
mois, i a été dépensé pour les frais du per-
sonnel la somme de fr. 7,620,000 contre fr.
7,165,801 pour le mois de mars 1924.

Dans l'administration des télégraphes et télé-
phones suises, l'effectif du psrsonnel est à fin
avril 1924 de 5527 unités contre 5672 à fin avril
1923.

Les dépenses du personnel de Fadministration
des télégraphes et téléphones suisses pour le
mois d'avril se sont élevées à la somme de fr.
2,241,000 contre fr. 2,099,000 pendant le mois de
mars 1924.

Les dépenses pour le personnel de l'adminis-
tration des postes, télégraphes et téléphones ont
augmenté d'une manière sensible à la suite des
augmentations îégalles de traitements, échéant
le ler avril de chaque période triennale. Pour
les imois d'avril à juillet, l'administration est éga-
lement tenue de verser à la caisse fédérale d'as-
surance le montant de ces augmentations, de
sorte que la somme déboursée pendant les qua-
tre mois en question correspond au double du
montant de ces augmentations de traitement.

Les recettes des postes et téléphones
BERNE, 15. — (Resp.). — Pendant le mois d'a-

vril 1924 les recettes d'exploitation de l'adminis-
tration des postes suisses se sont élevées à 9 mil-
lions 930,000 francs (1923 : fr. 8,775,995) et les
dépenses à fr. 9,600,000 (fr. 9,207,000) soit un ex-
cédent de recettes de fr. 330,000 contre un excé-
dent de dépenses en avril 1923 de fr. 431,000. Les
comptes de l'administration des télégraphes et
téléphones suissss accusent pour avril 1924 aux
recettes fr. 4,858,-000 (avril 1923 : fr. 4,506,077) et
aux dépenses fr. 2,677,000 (fr. 2,604,508), soit un
excédent ds recettes de fr. 2,181,000.— Il a été en-
registré au total en avril 1924, 523,553 télégram-
mes (423,048) et 12,017,777 conversations télépho-
niques contre 10,837,979 en avril 1923. On voit
par ces chiffres que le trafic télégraphique et té-
léphonique est en forte augmentation pendant le
mois d'avril 1924 comparé à celui de l'année pré-
cédente.

Tribunal administratif
BERNE, 25. — Le Conseil fédéral s'occupera

prochainement du projet du Département fédé-
ral de justice et police au sujet du tribunal ad-
ministratif et disciplinaire. On a discuté longue-
ment deux points essentiels au cours des débats
.préliminaires : 1° Créera-t-on un tribunal indé-
pendant aux côtés du Tribunal fédéral et du tri-
bunal des assurances ? 2° Le tribunal adminis-
tratif aura-t-il des compétence énumératives ou
générales ? Sur le premier point, le Départe-
ment de justice et police a décidé de proposer le
rattachement du tribunal administratif au Tri-
bunal fédéral (section de droit public). A l'é-
gard de la seconde question, le Département de
justice proposera sans doute un compromis : le
principe de rénumération des objets de compé-
tence sera maintenû  cte qui m'exeluera pas la
constitution de groupes de compétences assez
larges.

Architectes suisses
THOUNE, 25. — Samedi et dimanche a eu

lieu à Thoune l'assemblée annuelle de l'Union
des architectes suisses, sous la présidence de
M. Fréd. Gilliard, de Lausanne. M. Eug. Schlat-
ter, de Saint-Gall, a été nommé président de l'U-
nion. La prochaine assemblée aura lieu à Saint-
Gall.

L'assemblée a pris connaissance du rapport
de la commission spéciale relatif à un règlement
de construction; elle a arrêté l'attitude de l'U-
nion à l'égard des j eunes architectes, dont la
collaboration est désirable. La proposition de
commencer les travaux préparatoires pour une

exposition suisse de la construction des villes
(urbanisme) a été adoptée. Enfin, l'assemblée a
entendu un rapport de M. Gantner, rédacteur de
la revue « Das Werk », sur la collaboration des
artistes et des architectes.

Dimanche a eu lieu une visite des monuments
historiques de Thoune et une excursion en ba-
teau.

L'enseignement commercial eu Suisse
LUCERNE, 25. — La douzième assemblée an-

nuelle de l'Association suisse pour l'enseigne-
ment commercial, qui s'est tenue samedi et di-
manche à Lucerne, comptait plus de 100 parti-
cipants. Le samedi matin a été consacré à la
visite de la fabrique de machines Bell et Cie, à
Kriens, de là succursale de la Kreditanstalt et de
l'Hôtel Schweizerhof. L'après-midi, l'assemblée
s'est réunie à la salle de l'Hôtel de Ville, sous la
présidence de M. Junod , directeur de l'Office
suisse du tourisme, expert fédéral pour l'ensei-
gnement commercial. M. Blumer-Brodbeck, rec-
teur de l'Ecole de commerce de Glaris, a fait un
exposé sur l'enseignement des jeunes gens en
France, dont les conclusions pratiques devraient
être adaptées aux conditions existant en Suisse.
Les thèses émises par l'orateur et qui ont trouvé
l'approbation de l'assemblée tendent à ce que
l'on imite en Suisse le système de l'octroi de
bourses largement dotées pour les j eunes com-
merçants. En outre, les anciennes subventions
qui étaient versées pour l'enseignement com-
mercial devraient être rétablies et les écoles
privées de commerce devraient être soumises
au contrôle de l'Etat.

Le dimanche a été consacré à 1 assemblée
générale tenue dans la salle du Grand Conseil.
M. le professeur Miffioud, de l'Université de Lau-
sanne, a fait un exposé dans lequel il a préconisé
l'extension de l'enseignement des langues étran-
gères. M. Wick, professeur, de Bâle, qui s'est
spécialisé dans la question de l'enseignement
commercial a dit ses expériences dans ce do-
maine.

Au banquet, qui fut servi à l'hôtel Monopole,
M. Sigrist, chef du Département de l'instruction
publique, a salué les participants aî  nom du gou-
vernement de Lucerne. M. Bœschenstein repré-
sentait le Département fédéral de l'Economie
publique.

Un pont entre Baden et Wettîngen
AARAU, 25. — Le Conseil d'Etat a élaboré

un projet de décret pour la construction d'un
pont sur la Limmat entre Baden et Wettingen,
projet qui doit être soumis au Grand Conseil
dans sa prochaine session. Ce pont aurait une
largeur de 12 mètres et relierait la place du
bâtiment scolaire à Baden à la Wettingerstrasse.
Le coût de cette construction, dont tes plans sont
dus à l'ingénieur BoEiger, de Zurich, est évalué
à 1,400,000 francs. La Confédération participe-
rait à cette dépense pour 225,000 francs, le can-
ton d'Argovie pour 270,000 francs et tes com-
munes intéressées pour le reste.

Les femmes alpinistes
VEVEY, 25. — Le club suisse des femmes alpi-

nistes, qui groupe actuellement 19 sections avec
un toal de 1063 membres, dont 606 en Suisse ro-
mande, 433 en Suisse allemande et 44 dans le
Tessin, a eu saimedi et dimanche à Vevey, sous
la présidence de Mademoiselle Burkhard,
de Genève, sa septième assemblée générale
annuelle, à laquelle dix-sept sections étaient
cours du dernisr exercice quatre sections nouvel-
les : Winterthour, Aarau, Interlaken et Morges;
se sont créées et ont été admises dans la Fédé-
ration. Le chalet central du club pour 1924 a été
loué à Grindelwald. Le club alpin suisse et le
club suisse des femmes alpinistes se sont récipro-
quement concédées la fréquentation de leurs ca-
banes. Le club suisse des femmes alpinistes a vo-
té une subvention de 1000 francs au Club alpin
suisse pour l'édification de la cabane Coaz, dans
les Grisons. Les comptes ont été approuvés.
L'assemblée a décidé de souscrire une part de 100
francs pour sauver de l'enlaidissement lej oyau al-
pestre de Fafleralp, dans le Lôtschental. L'assem-
blés s'est terminée par une course aux Pléiades.

Le centenaire de Belles-Lettres
ROLLE, 26. — La fête dui centenaire de Bel-

les-Lettres à Genève a pris fin dimanche.par la
fête centrale de Rolle. Quoique le temps fut plu-
vieux, les Bdiletriens se sont rendus en bateau
spécial à Rolle où ils ont été reçus par la mu-
nicipalité. La séance traditionnel^ au Château
a été présidée par M. Luc Monnier. Des rap-
ports et des travaux furent présentés. Puis, pré-
cédés par la fanfare de Rolle, les Belfétriens
ont gagné ie Casino. Le banquet a été des plus
animés. Des discours ont été prononcés par M.
Luc Monnier , président central, M. Simon, syn-
dic, Vittel, préfet de Rolle.

Renversé pair un cycliste
NYON, 25. — Un cycliste qui roulait à une

allure exagérée a atteint et rsnversé M. Vachot,
61 ans, jardinier de M. Burnier, notaire. Il a été
relevé et transféré à l'Infirmerie , dans un état
grave avec une fracture du crâne.

Commission de gestion du Conseil national
LOCARNO , 25. — L'agence télégraphique

donne les précisions suivantes sur les délibéra-
tions de la commission de gestion du Conseil
national , qui a siégé du 19 au 24 mai à Locarno,
sous la présidence du Dr Hoffmann. La commis-
sion a approuvé l'attitude du Département po-
litique et du Conseil fédéral dans l'affaire Vo-
rowsky. La question de représentation diploma-
tique siuiisse à l'étranger a été l'occasion d'un
débat, sans que l'on se soit màs d'accord.

Au Département de l'intérieur, le vœu a été
formulé qu'un appui) plus large soit donné au
dictionnaire des expressions suisses. Quant à
l'Ecole polytechnique, la nécessité a été recon-
nue de vouer une plus grande attention à la cul-
ture générale. Par ailleurs, on a fait allusion au
manque de place qui s'est fait sentir au Musée
national. Bientôt il faudra construire un nouveau
bâtiment. Le désir a aussi été exprimé que le
projet de loi sur la tuberculose soit prompte-
ment déposé.

La commission a accepté un postulat deman-
dant qu'une somme déterminée soit inscrite aa
prochain budlget en faveur de subventions pour
les dommages non assurables causés par des
forces naturelles.

Au Département de justice et poëce, la sug-
gestion a été faite de faciliter aux cantons l'in-
troduction du registre foncier, en particulier pa*
la publication d'un schéma.

Au Département minutaire, on a critiqué le faifl
que dans divers cantons, ies indemnités payées
aux instructeurs pour leurs frais de remplace-
ment, soient réduites.

Les instructeurs devraient être mieux rétribués
et l'on devrait avoir la possibilité d'écarter tou-
tes les personnes non qualifiées. On a fait ressor-
tir aussi que le recrutement des cadres était ren-i
du particulièrement difficile par ce qu'une ordon-
nance, contraire à l'organisation militaire, pré-
voit que les hommes doivent gagner leur grade
et faire ensuite encore un cours da répétition. Ce
service surcharge est cause que beasucottp
d'hommes renoncent à l'avancement.

A propos du Département de l'intérieur et de sa
fusion éventuelle avec le Département des finan-
ces, il s'agirait de créer un office uniforme pour
l'administration et l'entretien des immeubles. Le
contrôle des finances doît être simplifié et per-
fectionné.
Au Département de l'économie publique, la com-

mission a approuvé le postulat Gnâgi concernant
les facilités de transport à accorder pour les ré-
gions ds montagne sans engagement pour les
cantons de verser des subsides équivalents.

Finances tessfaoises
LUGANO, 25. — La lecture des rapports dei

gestion des finances tessinoises qui viennent de
paraître est intéressante à faire à plus dfun point
de vtuie ; sil l'on y voit d'une part les charges
auxquelles le canton est astreint, de l'autre on se
rend compte des efforts tentés dans la voie des
économies.

Pour ce qui concerne l'année 1923, le déficit
inscrit pour la partie ordinaire est de fr. 876,035,
alors que le déficit prévu dans le budget était de
fr. 1,542,851. D y a donc une amélioration de fr.
666,815 qu'il faut attribuer en bonne partie (en-
viron ir. 300,000) à la réduction des traitements
des employés et fonctionnaires de l'Etat. Mais
à côté du déficit qui vient d'être signalé, il y
a eu de nombreuses dépenses dites extraordi-
naires qui ont été couvertes par l'émission d'o-
bligations de l'Etat pour une somme de fr,
471,000.

D'une façon générale, si l'on tient compte des
déficits des deux bilans, l'exercice 1923 laisse un
passif de fr. 1,347,035. En arrondissant la somme
à fr. 1.400.000, on aura à peu près Jes ressources
qu 'il faudrait trouver pour rétablir l'équilibre
dans les finances tessinoises.

Les dépenses figurant au bilan extraordinaire
dont il a été question et qui sont donc couvertes
par l'émission d'obligations représentant des sub-
ventions accordées à des travaux agricoles ou
forestiers, à des endiguements de torrents, etc,
et bien qu'elles soient appelées extraordinaires,
elles ont le mérite, si c'en sst un, de se présenter
chaque année ; aussi devraient-ell'es être assu-
rées par des recettes ordinaires.

En réalité, il y a* eu amélioration de la situa-
tion financière, l'année derniers, au point de vue
de la diminution du déficit prévu par rapport aux
déficits des années précédentes : le résultat peut
être considéré comme satisfaisant. Mais comme
partout ailleurs, la plus grande prudence s'impo-
se et plus que j amais le but auquel les admdnis^
trations des finances tessinoises doivent tendre
est de ramener un équilibre durable entre les re-
cettes et les dépenses.

La revision des rapports financiers entre la
Confédération et le canton pourra certainement
être la source d'une contribution nouvelle, mais
elle ns sera pas suffisante pour couvrir le déficit
annuel de fr. 1.400.000. Et comme une aggrava-
tion des charges fiscales n'est pas possible, il est
nécessaire de procéder à de nouvelles écono-
mies.

Bulletin météorologique des C.F.F
dn 26 Mal à 7 heures dn matin

Altit ' Stations Te,»P- Temps Venten m. centig. r

280 Bâle 12 Couvert Calme
543 Berne 8 Plaie »
587 Coire 10 » »

1543 Davos 4 Couvert Vent dTSat
632? Fribourg 8 Pluie Calme
394 Genève 12 Couvert »
475 Glaris 10 Pluie »

1109 Gœschenen 6 » i
566 Interlaken 10 Couvert »
995 La Chaux-de-Fds 7 Pluie »
450 Lausanne 11 » »
508 Locarno 17 Couvert »
338 Lugnno 17 » ¦ »
439 Lucerne 11 » »
398 Montreux 12 » ,
482 Neuchâtel 11 Pluie >
505 Rafj az 10 » ,
673 Saint-Gall 10 » »

1858 Saint-Moritz 8 Couvert »
«17 Schafthouse 11 » ,
Ô37 Sierre 18 » »
562 Thoune 11 » ,
389 Vevey 11 Pluie »

1609 Zermatt 6 Nébuleux »
410 Zurich ......... 11 Coavest »
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Passez vos vacances à Lausanne
dans l Hôtel Pension Naiional
3 minutes de la Gare et de la Ville. — Bonne cuisine. —
Belles chambres, jardin. — Prix modérés. 6978

Se recommande, C RQCHAT-CHRISTEN
Téléphone 4868 14-16, Avenue de la Gare, 14-16

(Entrée par la Grotte).
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f RHEINFELDEN 1
Jk Hôtel de la Couronne au Rhin m

Ë̂a, Grand jardin tranquille 
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Marin HôTEL DU POISSON
^̂ T ™ ™ !" Séjonr agréable. Pension très ¦(près Neucuâtel . _ oi _̂ ée . Belles salles ponr ¦
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repas de noces et de sociétés. Grand jardin om- I
bragé recommandé aux premenenrs et écoles. S

FZ 524 N 1006a Tél. N» 17. Louis GERSTER . prodr. g

HOjd de ici Croii-flOr
1mtm*mmma**m*m'm Au centre des affaires HDIBHMH

IA CHABI-DE-fOWDS
Kcsfanraflon *»1™Z E- Restauration
ISEPAS soignés sur commande CAVE renommée
CHAMBRES confortables Chauffage central
41-20 Louis RDFER. Propriétaire.

PtaLm *, _m_ ê, a_ tm i *j _Lm iâ__ s/Corcelles (Neuchâtel). — 9060
VflCinitSfTIVîr 1(5 m*\T Joli but de promenade "«•
Consommations de ler choix. - Jeu de quilles neuf. - E. QERBER.

OV Ouvert le dimanche et jours fériés ~W

CEMMIIF Restaurant du Chasseur
HB RU H H S I B HH l a 30 minutes sur Corcelles e! ;i 15 minuies

llMlllllUWM de Montmollin).
Magnifique but de promenade "M Verger. Jeu de quilles. Repas
sur commande d'avance. Spécialité charcuterie. Café, thé, chocolat .
Vins 1er choix. Téléphone N» 98. FZ-555-N 1 057

NEUCHATEL Café-Restaurant
Evce 39 Brasserie 11011er

If* Grande terrasse et belles salles pour sociétés et écoles.
Consommations ler choix. - Mets froids H toute heure. By Bu-
vez l'excellente bière MULLER brune et blonde a sa source !
FZ 516 N 9792 Se recommande, le tenancier : E. Baumann.

If/orfrefi - les- ffôains
Station Lyss

Sources ferrugineuses et de radium. Excellents résultats prouvés
contre Rhumatismes. Ischlas. gouttes, neurasthénie.
Prix de pension à partir le fr. 7 50. - Téléphone No 55 - Piosprctus
JH-6:35 J 7890 F. Trachsel Marti.

y il Sk U% %m k la + m
¦» ¦ «al* ™ ™ H l̂ Qttw :ggf - Rendes-vous des pro-

(Val-de-Buz) meneurs allant à Chaumont.
Endroi t charmant. Jardin ombragé. Belles salles. Piano électrique.
Repas de noces, sociétés et d'écoles. Petits dlnérs et soupers sur
commande. Charculerie de campagne. Café, thé , chocolatg, ateaux.
Spécialité « Strâbli ». Vins 1ers crus. Téléphone No 5.4.
FZ. 564 N. 10845 O. GAFFNER, chef de cuisine.

w é w Clarens - KloiitreuH
Maison d'ancienne renommée PENSION LERGIER

Confort moderne prix modérés
Cuisine soignée JH 36456 L Téléph. 4.35. 5313

DCyCIflAIHAT P°ur Jeunes Filles
rCllalUllilR I Freiegg - HERISAU
Bonne école. - Education soignée. - Etude de la langue Allemande.
Soins maternels. Climat salubre. 4206 JH-3043S A. Vogel.

Home ti'emfitimâs
«au bord «lu lue

reçoit jeunes enfants, bon air , tranquillité , cure de soleil el
massages. Soins entendus. Mme de Reynier, MARIN,
près de Neuchâtel. P-1374-N 9439

ffftel de Blonay „,r ?i?™I„
Situation tranquille en plein midi. Vue étendue sur le lac Léman.
Jardin ombrage. Cure de repos. Régimes Pension depuis fr. S.—
Cuisine soignée. JH-36555-L 6953

Jean MOSER. propriétaire.

Yalamjln rs».
Entrées en face de l'Hôtel du Château et par le jardin vis-à-vis

de station du Tram. Salles pour familles et sociétés - Café. Thé,
Chocolat , Glaces. W Zwlebaoks hygiéniques au malt. Tél. 7.4S.
JH 6994 J ' . • '«ft 10495

!.«¦«: des 4 Cantons
Hôtel-Bellevue Hergiswil pr68çIïSÏÏM0>
Station climàtérique très renommée. G rands parc et jardin au bord
du lac. Centre d excursions. Sporls nautiques. Pension avec cham-
bre fr. 7.60 - 9 . JH 10164 Lz 10347 Propr. Th. Furler.

M
ni nîfil prèS Confiserie-Pâtisserie

"IHfllMj ' Neuctlâtel Burri -Jacob
¦̂ •̂ ¦¦ "̂ J (à proximité immédiate du tram)

Tf»s» _ IKAAm moderne. ISSF Belle terrasse avec vue
Idtt'KWIII magnifique sur le lac et les Aies. W Spé-
cialités : Pâtisserie fine, Fondants, Truffes extra fines, Glaces ;
lous les samedis : Paneton! dl Milano "*C Tel! No 55.

I

'FT Vacances de Printemps '
à OBERHOFEN Lac de Thoune

4 Tennis HOTELS : Garages
Moy depuis Fr. 11.— Parc depuis Fr. 8.50
Victoria depuis Fr. 11.— Pension Zaugg depuis Fr. 8.—
Montana depuis Fr. 11.- Pension Lândte depuis Fr. 7.—
Kreuz depuis Fr. 9. — Villa Speranza denuis Fr. 9.—

M

FONTAINES «ii!*
JH-6303-J Restauraliou a toute heure * 10660

Passage principal pour se rendre à Chaumont.
Service soigné pour familles. Café - Thé - Chocolat.

Grand jardin et belle salle pour Sociétés
Charcuterie de campagne. Vins de ler choix.

Se recommande le nouveau tenancier, Robert Burkhardt-Stettler.

PNGOLLO!M Café-Restaurant
Befl ™ î w liniW ¦« Sur passage Chaumont
JH-GSOi-J Joli but de promenade. 1061 1
Beau jardin ombragé. Salle â manger.

Spécialité : Charcuterie de campagne
et Pain de ménage extra.

*-**__*_-___-__— _ Restauration soi j née ——— _̂w
Vins ler choix. Téléphone No. 23.

, Se recommande . Famille FURST.

Corcelles-Peseux -Ti»
DINERS - SOUPERS - FRITURES

Terrasse et jardins ombragés. Grande salle pour sociétés.
Poissons du lac. Bonne cuisine. Vins de ler choix.

Se recommande, E. LAUBSCHER. Chef de cuisine.
JH-6295-J 10491

y liOlifi itïli
Altitude 830 mètres. Fondée en 1895. Téléphone -1
Cure d'air. — Repos. — Grande forêt de sapins. — Vue superbe
Chambres confortables. — Excellente cuisine. —' Prix modérés.
J H 631)0-J 10656

pension ôdajorêîà jnchillon
sr>na Bsoridl du Eue E.émon

Agréable srj u ie printemps et d"été. Situation idéale , grand ver-
ger, cuisine i es soignée, recommandée. Prix modérés.
10888 JH. 50748 c. H. Genond

Hôte! Dent-Hdi, Ciarens montreux
Splendide situation au bord du Lac. — Confort moderne. — Cuisine
soignée. — Prix de pension : de 9 à 11 fr. JH 36563 1 6949

FENIN - Hôtel de Commune
MF* Tous les jeudis et samedis

de beau temps : FZ-BOS-N.
SECHE AU BEURRE — GATEAU A LA CRÈME — CAFÉ
THE — CHOCOLAT Restauration à toute heure. 9467
Charcuterie de campagne Vins de ler choix

Chambre et pension pour séjour d'été v
Grande Salle. Prix spéciaux poar Ecoles et Sociétés

Téléphone No. 5.1. Se recommande, Ch. Allemann.

MU Bellevue EStiWer-le LaC
J.-B. racurguerf , Prop.

But unique pour courses d'écoles et de Sociétés, installation spéciale
pour pique-nique. Superbe parc ombragé. JH 42053-L 9420

Hôtel fe la ÉÉ Croii-Mérale
Crêrf du locle

Bonnes consommations Vins de choix
REPAS sur commande REi»i&$
9570 Se recommande, Walther BAUER.

Hilterfingen %££>
Station climàtérique • Sports nautiques - Superbes promenades d. la forêt

7638 Hôtels :
Bellevue depuis Fr. 15.— Eden depuis Fr. 8.—
Wildbolz i » 11.— Schfti .au » » 8.—
Marbaeh » » 10.— SchSnbfihl » » 8.—
Magda » » 10.— Waldheima » 7.—

SUSSES îi^ici du Dauphin
*̂  Tél. No 2.88 Séjour d'été agréable au bord du lac .
Terrasse et grandes salles pour soolétés. - Restaura tion à toute
heure. Friture. Fondue. Consommations 1er choix. PZ515N 9791

H
1"8 I Iim l̂iriiO? IIK'"

ml tuunclèn (!u Caft Central . Les Breuleux. • Sa reconnaîtLlllll 1)111 UCl ipimlwiid u Im laomir da lit dlanli dt la Honti;n>.

BIFUCHATEL —^- - Traire
¦ ¦"UUIIÏI I Imtm (près de la Poste et du Port)
Cave et cuisine renommées. - Truites et spécialités de la
saison , à toute heure - Tous les jours : Concerts artistiques

Etablissement moderne - Tea-Room - Terrasse
Tél. No 6.19. F Z 442 N 7872- Chr. Schweizer.

f*Al4imhi4»l* Ecoles ! Sociétés ! Promeneurs flAFlUllllf flM , n ™} JPa Pein,e dafllei:T r
«Le Petit Port» (au fond des

Près Neuchâtel Allées), Endroit charmant.
Beaux ombrages. Grèves. Bains de soleil et du Lac. Location de
petits bateaux et costumes de bains. Vin , Bière, Limonade.
Pique-Nique. Téléph. P. IMCD Pécheur. Chalet.
Friture sur commande 153 LL IIIILII , « Robinson des Allées »
Wn- Miiwi mu ¦¦¦un» ¦im-i——m—n

23x1. passant jpeur

œw f SAIGNELEGIER

Wm iW de là Gare
P9086S 9631 Téléph. 34. Paul Aubry-Jeanbourquin.

„SENNRUTI ia

DEGEHSIIEIM TOGGEKBOUItG 900 m. d'alt.
Etablissement le mieux installé

ponr cures de soleil, hydrothéra pie , régime 172
OUVERT TOUTE L'ANNÉE

Cures efficaces : Artèrio-sclérose. Goutte. Rhumatisme.
Anémie, Maladies des nerfs , du coeur de»/reins ,

des voies di gestives. Diabète . Convalescence de grippe , etc.
PROSPECTUS ILLUSTRE

DA1VZEISEIV-GKAUËR P'-méd. von SEGESSEH.

Mi "llpettli" pou
Situation magnifique, vue sur le Lac de Thoune et les Alpes.

Séjour recommandé aux convalescents. Prix modérés. Demandez
prospectus. Se recommande Famille Tschumi - Tél. 8

PETIT-C0RTMLLO0 VJSS&bH * VAISSEAU
MimWMHIUWWH'miW'MW près du Port Téléphone No 95
ÇÔiflIlf SfirÔShlO '̂ 'iambre et pension à fr. 6.— Bain du lac, Can-
aCjUlll OyiCQUIli notage , PécKe. — Grand jardin ombragé pour
courses scolaires. Belles salles pour Sociétés. Restauration à toute
heure. - . Spécialités : Poisson et Charcuterie de campagne.'
Vins 1ers crûs. Georges DUCOMMUN , prop.-viticulteur.
F. Z. 540 N. 10227

Remonteurs de finissages
unn fuvj m

Décotteur
pour petites pièces

sont demandés
de suite ou à convenir. Travail
réguliers pour ouvriers capable!
et sérieux. — S'adresser

M» ffllO i [e.

Finisseuses
de bottes

Polisseuses
oie boîtes

sur or et argent, sont demandée!
par Fabrique importante.

Ecrire sous chiffres P 1094C
Le. à Publicitas. La Chaux-
de-Fonds. 10691

Jeune boue
débrouillard demandé pou
travaux d'atelier. Serait ini-
tié au métier. Entrée immé-
diate. 10834
S'ad. an bnr. de l'tlmpartiali

Jeunes Mlles
pour différents travaux de bureai

Bonne visiteuse et ohms
de fournitures d'horlogerie

Bon pivoteur f ttapneit!
sur j auge, travail en fabri que sonl
demandés par IOTS-

Fabrip Marvin
Bue Numa-Droz 144

FonrnHuristt
routine 1081S

est demandé
par maison importante de
BERLIN. Belle situation pour
personne capable. Connais-
sance de l'allemand ]• *._ abso-
lument nécessaire. Discrétion
assurée. — Offres éorites, sous
chiffres H. W. 10812, an bu-
rean de l'c Impartial ». 

On demande pour de suite. -
bons ouvriers 1076"

menuisiers
S'adresser menuiserie RA'

CUVE, Madretsch-Bienne.

HOTELS - PENSIONS - VILLEGIATURES: PROMENADES- EXCURSIONS

———————————————————————• _______ —n*— _̂____. «

I EIJÛ EBE: . i^̂ ^I Hôm-FÏNSIOH BEUEVUE*$î $ÎHPICE(\bud) |
9 à 3 minutes du débarcadère. Situation magnifique IU356 9

• Vue étendue sur le lac Léman et les Alpes. Terrasses ombragées Gtostne soignée. J
• Vins de premier choix — PENSION depuis Fr. 7.— — Arrangement ponr familles ï
S GABAOB . TêLfiPHONB N» 7 F. Wfithrich-Rôthllsbergw. flS «
©«•»•««•©•»©»»•••«•• ———e——•oo»©«»«»»»©«»«»«»©»—

 ̂ BADEN ^

Hsvertinre île la saison f /vj J lei Atrfl

STATION THERMALE, £»£ CURE ET DE BAINS
pour Rhumatisme. — Qoutte. — Sonotlque. — Maladies de la gorge. — Inhalatorlmn,
Toutes les installations pour la cure se trouvent dans les hôtels mêmes.
Kursaal avee grand parc. — Concerts. — Théâtre. — Bals. — Salle de Jenx. g

 ̂
JH. -25172-Z. Prospectus par l'administration des Bains 6330 JEV —¦•



plll S C A L A  U| JXTos Cinémas HB MQPERNEIBHB
§| IIAROLD LLOYD. créateur de SAPETV LAST, dans Xjéon 3*<tJ2k.T3œo*__; dans %ÊSÊ_\

I Un jjçyrçni mari -  ̂Cœur fidèle B
1 l€S nommes nOUVCauI flpprftoi$oii $ no$ femmes H rn B
la Tiré de l'œuvre célèbre de Claude FARRER 10987 SV Les spectateurs ont la faculté de fumer et consommer au parterre . Egjjffl

JHBBm Pr@caaigiement: US MARIOflETIES PE MISS nÔWÂgFJBmH

M| JBiiMra m m _ W_ WW______% _ Wtà *_ \%WM$- * .̂ ~ Ê̂Èi

ï̂f fi SERRURES DE SURETE INCROCHETABLES |g|
fcfgf 4(P AUGMENTE VOTRE SÉCURITÉ '•&&
|| 1| M. & «â. NUSSLÉ, Successeurs de Guillaume Nusslé - La Chaux-de-Fonds l̂U
g| CADENAS AMÉRICAINS - CLEFS „K0B0LD" ^s^Tgg  ̂J

f'IIrfltï*MMM~%io'£fca* Français-Anglais — Français-Italien. - Français-Alle-l/l%IIVli nairiS9 luit - En nit. UBdAIRIE CôiiRVOIMR.

MidsSandoz
isemblée Générale
nndi 2 juin 1924, à 10 h.

Hôtel Judiciaire da Locle
T.e comité.

MH/N
Robes

e, très chic, 10500
Fr. 7.90

Robes
fantaisie , jolis colgris

Fr. 8.90
Robes
tussor, façon mode

Fr. 18.50
Robes

oarocain, haute nouveauté

Fr 2̂9.—
Robes

épe de Chine , toutes teintes

Fr. 39.—
Blouses

voile

Fr. 2.95
Casaques

>e de laine et jersey soie,
toutes teintes

Fr. 7.90
Blouses
voile , avec gilet

Fr. 9.90
Blouses

rêpe de chine, toujes teintes

Fr. 15.90
Dbes de chambre

été, nouveauté,

Fr. 10.90
M Marguerite Weill
lue Léopold-Robert 26
e étage Téléphone 1175.
La Chaux-de-Fonds

eune homme
inète , actif et débrouillard, se-
t engagé de suite comme aide
fabrication et pour faire les
omissions. 10904
id. an bnr. de l'clmpartial».

StCil©-
DOCtylO
int belle écriture est deman-
. de suite. — Faire offres
itea sous chiffres R. J. 10930
bureau de I'IMPARTIAI,. 10930

remetlre à
GENtVE

ir cause d'âge, sur trés bon
sage, magasin de lunetterie
le réparations d'horloge-
. Pas de reprise. Peu de frais.
écrire sous chiffres 97 B. T..
ite Mont-Blanc, GENÈVE.
-40238-1 , 10301

VENDRE
nour cause achat d'auto

humai
¦i HP., modèle 1920

îhine irré prochable , ayant peu
lé, à l'état de neuf , compteur ,
3 phare , outillage complet ,
us neufs . Occasion uni que.
t . Fr. 1500. — . — Olfres
tes, sous chiffre s M K. 10899
bureau de I' I M P A I I T I A I . . 10-99

n

"""'"" On demande u vi
vfendre un char

mt, neuf , et un à brecettes . —
iresser chez M. Reichen, Gha-
i-Rablé, Eplatures 109. 10f2 1

Chauffeur
Jeune homme sérieux, cherche

place stable dans Garage, comme
veilleur de nuit. Sait conduire. -
S'adresser i. M. Ulysse More-
rod 17. Chemin de Boston.
Lausanne. JH437L 10887

Assortiments
cylindres pivotes
J'ai encore disponible ei livra-

ble chaque mois 10981
10-15 gros. 9 lignes A.S cal. 447
10-15 » 9 » A.S. » 378
10-15 » 10'/s » A.S » 175
10-15 » 11 » Kullmer » 403
S'ad. an bnr. de l'clmpartial»

A VENDRE

Foin
du pays, première qualité. —
S'adresser à l'Hôtel Bel-Air.
Les Brenets . 10985

cf l vendre

Bois de foyard
fr. 120.- la toise

S'adresser Passage du Cen-
tre 5, ou chez M. Henri Leu-
ba. marchand de paille et foin,
Petites-Crosettes . Téléphone
18.3g 10918

Barillets
A vendre 1 tour revolver, à

choix snr 8, dont un n'ayant ja-
mais servi. Eventuellement, on
vendrait l'atelier complet. — S'a-
dresser Fabrique de Barillets A.
Gonlhier - Droz, SAUVTE-
CHOIX. 10897

A V€ndr€ Petite Mai-
sonnette. Pour cause de départ
3 chambres, 1 cuisine, peti tes dé-
pendances, en Plein soleil, quar-
tier tranquille, 500 mètres de ter-
rain, bons jardins bien clôturés,
eau électricité, aux abords immé-
diats de la ville. Ferai t beau pe-
tit séjour assure, fr. 6 600.—
Adresser offres écrites sous chif-
fres O. M. 10933 au bureau de
I'IMPAHTIAI , 10932

PmhftîtPIlP sérieux ' capable, se
iJUlUUlluul recommande pour
travail au comptoir ou â domici-
le, depuis pièces 13 à, 19 lignes.

10937
S'ad. an bnr. de l'ilmpartial»

lnilPnall'ûPO 0n demande une
OUUl llallCI C. journalière, tous
les 15 jours un après-midi, dans
un petit ménage soigné de 3 per-
sonnes. 109'dfi
S'ad. an bnr. de l'clmpartial»
Tmmn fllln liuèree ues écoles ,

OCUUC llllC, est demandée
comme apprentie, dans bon ma-
gasin de la ville. — Ecrire sous
chiffres C. D. 10910. au bu-
reau de I'IMPARTIAL 10910

Femme de ménage. «,""
de suite, pour PARIS, femme de
ménage, très au courant de son
service et sachant coudre. Se pré-
senter avec certificats , jusqu'au
mardi 3 juin, de midi à 2 heures
et le soir de 6 à 8 heures, rue
de la Serre 61, au 2me étage,

intMS

IfllinO fll lû connaissant tous
UCUll C llllC, les travaux de mé-
nage, est demandée de suite. —
S'adresser rue Neuve 13, au pre-
mier étage. 10913

Remonteur. Fit_ T;Z, èX ï a
10 Vj lignes , sont à sortir. —S 'a-
dresser rue Général Dufour 6, au
Mignon. '099K

tel appartement &84 T%
côve éclairé, ou 5 chambres avec
halcon, est demandé, dans mai-
non d'ordre. 10906
S'ad. an bnr. de l'clmpartial»
I Offomont t'our cas imprévu,
UVgbUlCUl. à louer appartement
de 3 pièces. — S'adresser chez
M. Louis Schenck, rue Général
Dufour 10. 10911

Iifldpmpnt 5 lcLueT p°ur &a iuin <UUgCUieill, de 3 pièces, cuisine,
alcôve éclairée et dépendances, au
soleil. — S'adresser rue du Pro-
grès lW, au rez-de-chpussée, é
droite. 10945

On qemande à loner ^i0^2 ou 8 pièces, centre de la ville
ou côté des Fabriques. — Près-
sant. — Offres écrites sous chif-
fres A. l_ . 10933 au bureau
de I'I MPMITI U , IfXifl 3

Escargots
Samedi, dimanche, et lundi
ESCARGOTS frais et bien condi-
tionnés, à l'emporté, à fr. 1.—
la douzaine. 10819

Pension, 4, Charrière 4

A fendre
pour cause de santé, une 10807?

iolocjclÉ 'Moser'
IJ/4 HP., 2 vitesses, modale
1924, ayant très pen roulé. —
Offres écrites sous chiffres P
6120 J, à Publicitas, Saint-
Imier.

[liÉiiaiie
Bnrean de la place chereb»

ponr de snite

Jeune garçon
pour faire les commissions.
— Sadresser à Publicitas, rae
Léopold-Bobert 22.

pour cause de santé.

Restaurant
Hôtel Pension

renommé, dans un site trés fré-
Suenté du canton de Neuchâtel,

ccasion exceptionnelle et pré-
sentant toutes garanties de rap-
port pour preneur apte â diriger
affaire d'une certaine importance.
Chiffre d'affaires prouvé et clien-
tèle assurée. — Ecrire sous chif-
fres P 1539 IV, à Publicitas.
Neuchâtel. P 1539 N 10803

A louer immédiatement ou pour
époque à convenir; à l'usage de
magasin, 10804

Locaux meublés
ou non meublés, situés dans
quartier populeux de la place. —
S'adresser par écrit , sous chiffres
P 1548 N. à Publicitas. La
Chaiix-de-Fondw. "IIHS N

U'pnfl n uepula m Vue ue» Alpes
rclull au Col-des-Roches, une
fourrure noire. — La rapporter,
contre bonne récompense, ruelle
des Jardinets 23. La Chaux-
de-Fonos. P 21834 C 10823
Dnnrin depuis les Crétèts a la
rc lUU rue de la Paix 129, en
passant par la Passerelle , 1 bro-
che en or, avec perles blanches,
(souvenir de famille). —La rap-
norter, contre récompense, à
Mlle Vuille. Beau-Site 1. 10806
Pondu 1 pèlerine , étoffe imper-
rCIUU meable, d'enfant. — La
rapporter, contre récompense,
chez Mme Massé, rue de la Ba-
lance !̂  10838

Pprfill depuis la Société de
rclull Consommation a la rue
du Crèt , une bourse contenant fr.
18.55. — La rapporter rne du
Crêt 8, au ler étage, à droite.

Pianos électriques
pr salons, hôtels et restaurants.

Seal représentant en Suisse
de la célèbre marque Philipps

(avec système à revolver).

A. EMCClontreux
Catalogue illustré
gratuit et franco.

(On cherche partout repré-
sentants looaux). JH32000D 8136

Stock
D0C0I1I

à stériliser, sont à vendre à àea
prix exceptionnels :

1 litre Fr. O.SO
_ -[ _ » » 0.95
au magasin E. FCLLER, rue
Léopold-Robert 70. 10938

Ou cherche une bonne

FILLE
de cuisine
S'adresser à 1' 10929

Hôtel île France

Demoiselle
au courant des travaux de bureau
et fournitures d'horlogerie, cher-
che emploi. — Faire offres par
écrit , à M. A. Piaget, Gare, La
Chaux de Fonds. 10840

On demande pour ATELIER à
Genève. JH-40Ï35-L 10889

fimîsseiise
de charnières , pour boiles or
soignées , pouvant au besoin ai-
der au polissage. — Offres écri-
tes à Case 54, Mont-Blanc, Ge-
nève. I

Remonteurs-Acheveurs
sont demandés au comptoir
ou ii domicile, ponr pièces
fi lignes trois quarts et 10
lignes ot demie, rondes. 10629
S'ad, au bnr, de l'clmpartial».

py*Toute (lemande
d'adjesse d'une annonce insérée
dans L'IMPARTIAL doit ôtre
ccompagnée d'un timbre-poste"
pour ' la réponse, sinon celle-ci
sera expédiée non affranchie.
Administration de ('IMPARTIAL

Mben KnurmnHH
Manège

Service spécial de voitures
pour ensevelissements.

TÉLÉPHONE 12.57. 3935

Monsieur et Madame GUENOT
et leur lils et familles GIRARD
remercient sincèrement toutes les
personnes qui leur ont témoigné
leur sympathie pendant le grand
deuil qu'ils viennent de traverser.

Pompes Funèbres W T JEAN IÊVI
•BSHBŒgSRîssEHœE» Grand choix de cercueils pour

JOjûiB_jPl Incinérations et inhumations
tfEJ»à^A |fcj |l Corbillard automobile

JS/^* 1 f r̂ÇpP- pi P P*"** avantageux
\SpB8l^̂ *̂5ft||p (MOMIES il autres ARTICLES MMÏMIIES

'¦ ' <̂S3*'" Seohargede tontes démarches et formalité!
Téléphone 16.25 (Jour et nuit ) 16, rue du Collège, 16

On expédie aa dehors par retour

A remettre à Lausanne

Don catt
.litué tirés Gare. Nécessaire,
Fr. 30.000. — Occasion a
saisir. — S'adresser L'In-
dicateur. Grand Pont 1.
Lausanne. JH36861L 10909

Remontages
Fabrique importante offre

remontages de 10 ¦/> à 12 li-
gnes, bascule, '/« plaline à
nont. — Ecrire sous chiffres
P 1556 IV. â PUBLICI-
TAS, IVeuchâtel. 10803

_* 1556 N

^B== î ^̂  ̂ _ - -g,
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Uî sible de taire avec une pochette toujours coûteuse. — Les pointes ont une de leurs extrémités assez ro-
buste pour pouvoir tracer sur du métal ; l'autre extrémité porte une fine pointe faisant arrêt ce qui
empêche de feire un trop gros trou dans le papier.

Le compas ,, CYMA" utilise un porte-mine et un tire-ligoes préférables au crayon et a la plume-
Le compas „ CYMA" est robuste et par suile précis ; toutes ses pièces sont maintenues bien fixes,
dans toutes les positions. Le compas „ CYMA ,r est durable, car à part les pointes et la mine, qu 'il
faut pouvoir remplacer, aucune autre pièce ne peut se perdre ; ies écrous par exemple ne font qu'un
demi-tour. Les pointes se trouvent partout où l'on vend le compas „ CYMA", elles ont d'aileurs le
même diamètre que celui des pointes de phonographes.

Le compas „ CYMA " nickelé se met dans uo étui et dévient le compas de poche idéaL
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A l'Extérieur
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La correspondance entre MM. Poincarê et Mac
Donald

PARIS, 26. — M. Mac Donald vient d'écrire
à M. Poincarê pour lui exprimer le désir de
voir publier la correspondance qui a été échan-
gée récemment entre les deux premiers minis-
tres français et anglais. Cette demande a été
naturellement accueillie favorablement par M.
Poincarê. La publication des documents se fera
simultanément à Paris et à Londres. Elle n'aura
sians doute pas lieu avant deux ou trois jours.

Le régime sec sur mer
WASHINGTON, 26. — Le président Coolidge

a lancé une proclamation rendant immédiatement
exécutoire le traité anglo-américain destiné à
faciliter k répression de lia contrebande des
spiritueux oar mer.

Le raid de Pelletier d Oisy
SHANGHAI, 26. — L'aviateur Pelletier d'Oi-

sy a remis son départ pour Pékin à lundi matin.
La téléphonie sans fil entre Londres et New-York

LONDRES, 26. — Se basant sur les résultats
des essais tendant à la création d'une communi-
cation de téléphonie sans fil à travers l'Océan,
la commission à la tête de laquelle figur e l'amiral
Sir Henri Jackson, préconise la création d'une
station d'émission de 100 kilowatt près de New
Màant (Rugby). On espère ainsi pouvoir établir
des communications de téléphonie sans fil entre
Londres et New-York.
Un aime abominable — Le fils d'un millionnaire

est enlevé à Chicago puis assassiné
LONDRES, 26. — Mercredi dernier, dit une

dépêche de New-York, des inconnus ont enlevé,
à sa sortie de l'école le j eune fils de M. Jacob
Franks, le roi des montres, et l'un des plus ri-
ches habitants de Chicago.

Samedi, croyant que la police était sur
leurs traces, les misérables ont assassiné leur
victime sans défense au moment même où le
malheureux père attendait les criminels dans un
endroit isolé pour leur remettre la rançon de
2 milles livres qu 'ils avaient demandée la veille
oar téléphone.

Le cadavre, competement nu, du j eune Ro-
bert Franks. qui était âgé de 14 ans, a été trou-
vé hier matin dans un marais des environs de
Chicago.

Lorsque le j eune Robert sortit de l'école,
mercredi après midi , il fut accosté, croit-on, par
plusieurs individus élégamment vêtus qui l'invi-
tèrent à faire une promenade dans leur auto.
Robert monta dans la voiture qui fila aussitôt
dans "la direction de la campagne, inquiets de
son absence prolongée. M. et Mme Franks al-
laient avertir la police de la disparition de leur
fils, lorsque, dans la soirée, un inconnu les
appela par téléphone. La voix mystérieuse in-
forma les malheureux parents de l'enlèvement
de leur enfant, mais les rassura sur son sort.

— Si vous nous remettez personnellement
une somme de 2000 livres, nous vous rendrons
Robert sain et sauf ; mais si vous informez la
police, nous le tuerons'.

Dans la matinée de j eudi, une lettre anonyme
fixait un rendez-vous pour le lendemain à M.
Franks et celui-ci, craignant pour la vie de son
fils, s'y rendit avec la somme demandée sans
entrer en communication avec la police. Mal-
heureusement, le silence du père n'a pas sauvé
le fils qui, d'après les médecins qui ont exa-
miné le cadavre, a dû être assommé à coups de
marteau par les bandits en auto se croyant
poursuivis.

Après les élections françaises
Les grandes lignes du programme de M. Herriot

LYON, 26. -̂ - Les journaux de Lyon publient
une interview de M. Herriot qui a déclaré que
personne n'était plus favorable que lui au réta-
blissement des (relations normales avec l'Allema-
gne, mais qae si le Reich retournait à l'impéria-
lisme et refusait d'acquitter le montant des ré-
parations, tout effort d'apaisement sera paralysé.
M. Herriot est tout disposé à reprendre les rela-
tions avec les soviets, mais refuse d'obéir aux
sommations internationales de Moscou qui cons-
tituent une littérature puérile et grossière.

M. Herriot proposera à la Chambre de suppri-
mer les décrets-loi , mais il ne touchera pas au
fonctionnement de l'organisme fiscal actuel, car
H ne veut pas compromettre l'équilibre budgé-
taire.
38̂  M. Herriot ne moeffiora pas beaucoup Ja

politique étrangère de M. Poincarê
L' « Observer » déclare que M. Herriot a parlé

à r Allemagne en termes francs et que dans ses
déclarations il est allé jus qu'au plus profond du
problème européen .Du côté de l'Allemagne on
a egatemnt davantage d'espoir. II est peu proba-
ble que les nationalistes entreprennent de détrui-
re le plan des experts. Avec les excellentes dé-
clarations de MM. Henriot et Painlevé l'atmo-
sphère s'annonce bien meilleure.

Le « Sunday Herald » dit que M. Herriot, qui
connaît bien l'Angleterre, a toujours manifesté à
l'égard de cette dernière une girande amitié. H est
douteux cependant que M. Herriot modifie beau-
coup la politique étrangère de M. Poincarê.

Les socialistes et le futur gouvernement
Les fédérations socialistes de toute la France

discutent actuellement la participation des socia-
listes au pouvoir avant leur congrès général. Les
motions qui ont été déposées préfèrent générale-
ment soutenir les radicaux sans participation et
excluent tout gouvernement qui recevrait b pou-
voir des mains de M. Millerand.

La politique étrangère de ML Herriot
Elle ne modifiera guère celle de N. Poincarê

En Suisse : Accidents d'automobiles à Neuchâtel et Saint-Sulpice
i ŝ»- *̂ Ŝf -s. 

Le drame de la vil» cTEast-
bourne

Un nouveau Landru

LONDRES, 26. — L'instruction ouverte sur la
mort de miss Kaye, dont le coups coupé en
morceaux a été retrouvé en partie dans une villa
de la banlieue d'Eastbourne, a continué devant
les magistrats du comté de Sussex, au tribunal
de police de Hailsham.

Au nom du directeur des poursuites, M.
Sefton Cohen relata les circonstances qui ame-
nèrent une querelle violente entre Mahon et
la victime, et la façon horrible dont l'inculpé,
affolé à l'idée qu'un cadavre se trouvait dans
la villa louée par lui, découpa le corps pour
s'en débarrasser.

Miss Kaye avait été depuis quelques mois
l'amie de Mahon et l'autopsie a révélé qu'elle
était dans une. situation intéressante au moment
de sa mort. C'est sans doute en raison de ce
fait qu'elle demanda à Mahon, marié, d'aban-
donner sa femme et de partir avec elle dans
l'Afrique du Sud.

La thèse de Mahon est que s'il a dépecé le
corps de miss Kaye, il ne l'a pas assassinée.
Ej lle s'esst ïuée accïden'te/ltement en tombant
sur un seau à charbon au cours d'une lutte
qu 'ils eurent ensemble, pendant la nuit du 15 au
16 avril, à la suite d'une dispute provoquée par
le désir de miss Kaye de se rendre à Paris, et
du refus de Mahon.

Quand Mahon vit miss Kaye étendue sans
connaissance sur le plancher, il la crut assom-
mée et chercha à la ranimer, mais en vain.
Alors, l'épouvante s'empara de lui. Comment dis-
simuler l'affaire ? Il fallait absolument se dé-
barrasser du cadavre. Voici d'ailleurs le récit
qu'il fit à la police:

Effroyable opération
Je détachai les j ambes à l'articulation de la

hanche, racônte-t-il. Je tranchai la , tête et je
laissai les bras attachés au tronc. Ces diver§
morceaux, j e les mis dans une malle que je
fermai à clef et que j e cachai dans la chambre
à coucher. Je restai trois j ours au bungalo*
sans toucher la malle, me démandant comment
j e pourrais bien faire disparaître le cadavre. Le
lundi de Pâques, je revins à Londres, mais
j e n'y passai qu'une journée. Le lendemain, j'é-
tais de nouveau au bungalow. J'ouvris la malle
et sur la grille du salon, le brûlai d'abord la
tête, puis les pieds, puis les jambes. Cette be-
sogne accomplie, je repartis pour Londres. C'é-
tait , je crois, le mardi soir ou le mercredi matin.
A mon retour, le vendredi soir, je ne couchai
pas à la villa, mais à l'hôtel. Le samedi matin,
j' arrivai au bungalow à 10 heures et je repris
aussitôt ma lugubre besogne. Je détachai les
bras, coupai le tronc en morceaux , et j'essayai
de les brûler , mais l'odeur était si épouvantable
aue ie dus imaginer un autre procédé.

« Ayant découvert un grand pot en terre dans
le bungalow, je fis bouillir tout ce qui n 'était pas
encore détruit. Puis, j e découpai cette viande
cuite en petits morceaux, dont j e remplis mon
sac de voyage, et j e pris le train. Entre Water-
loo et Richmond, de temps en temps j e j etais
quelques morceaux par la portière. Je comptais
aller chez moi à Richmond, mais, comme en ar-
rivant à la gare j e n'avais pas pu me débarras-
ser de tout le contenu de mon sac, je décidai de
pousser jusqu'à Reading, où j e couchai à l'hô-
tel de la Gare sous le nom de Rées.

«Le lendemain matin, j e rentrai à Londres et,
en arrivant à Waterloo Station , je déposai le
sac à la consigne. Le 2 mai, vers 18 h. 15, je
revins à la gare de Waterloo pour retirer mon
sac avec la pensée de retourner au bungalow où
restaient encore quelques lambeaux de cadavre
non bouillis. ¦»

Macabire sang-froid
Un fait incroyable, donnera une idée du sang-

froid que conserva l'accusé après le drame, le
10 avril.

Avant de partir pour Eastbourne, Mahon avait
fait à Richmond la connaissance d'une miss
Duncan , la femme brune dont il a déj à été ques-
tion au cours de l'instruction. Il lui dit qu 'il est
malheureux, qu'il vit en , mauvaise intelligence
avec sa femme, et obtient d'elle la promesse
qu 'elle viendra passer les fêtes de Pâques avec
lui. dans la villa qu 'il a louée à Eastbourne.

Or, le 17 avril , deux jours après le drame, la
dite miss Duncan recevait de Mahon, en même
temps qu 'un mandat de 'quatre livres sterling,
une dépêche l'avisant qu'il la recevrait au train
comme il avait été convenu. Le 18 avril, la dame
brune arrivait à la villa. Elle y passa trois j ours
en compagnie de Mahon. Le cadavre de miss
Kaye, déjà en partie, dépecé, était enfermé dans
une malle, dans une des chambres de la villa.
Un j our, Mahon voulut mettr e une serrure de
sûreté à la porte de cette pièce. Au cours de ce
travail , miss Duncan aperçut la sinistre malle.
Mahon lui dit qu 'elle contenait des livres de
grande valeur appartenant à un ami qui habi-
tait la villa avant lui.

Condamnation de magistrats bolcheviques
LONDRES, 26. — On mande de Moscou à

l'Agence Reuter qu'un certain nombre de juges
et de hauts magistrats des tribunaux révolution-
naires inculpés d'avoir accepté des pots de vin
ou d'avoir remis illégalement des prisonniers en
liberté, ont été condamnés soit à mort, soit à des
peines d'emprisonnement allant de 10 ans à 3
ans de prison. Deux d'entre eux ont été condam-
nés à être exilés.

El SjljligS^
La fièvre aphteuse

BERNE, 26. — La fièvre aphteuse ayant écla-
té à Valsolda, en Italie, l'office vétérinaire fédé-
ral a fait fermer les pâturages le long de la
frontière de Gandria à Passo San Lucio.
"HP** Un camion culbute près de Saint-Sulpice

ST-SULPICE, 26. — Le camion-automobile de
M. Paul Martin, marchand de primeurs

^ 
à Lau-

sanne, revenant de Genève samedi soir, sous
la conduite de M. Laurent Guignard, gendarme
en congé, a culbuté dans un fossé. M. Guignard
a été dégagé de dessous la voiture et transporté
d'urgence à l'Hôpital cantonal dans un état
grave.

Le maréchal Joffre à Lausanne
LAUSANNE, 26. — A Lausanne e% arrivé

venant d'Evian avec Mime Joffre et Mue Joffre ,
lé maréchal Joffre qui venait rendlre une visite
personnelle au docteur Widmer-Curtat dont il
a été l'hôte. Il est rentré dans la sofrée à Evian.

Condamnation d un couple de voleurs
LAUSANNE, 26. — Après des débats qui ont

duré cinq jours, le tribunal criminel de Lausanne
a condamné à quatre années de réclusion et cinq
années de privation des droits civiques le nom-
mé Maurice Duret, et à un an de réclusion et
cinq années de privation des droits civiques Jo-
séphine Duret , sa femme, qui , avec l'aide de
deux compices, avaient commis à Lausanne et
dans le canton soixante-deux vols, dont le pro-
duit avait transformé la salle du tribunal en un
véritable bazar.

Fcirmidable orage à la Blêcherette
LAUSANNE, 26. — Samedi après-midi a at-

terri à la. Blêcherette, au milieu d'un formidable
orage et en plein brouillard, le lieutenant avia-
teur français Thoret, venant de Lyon, sur l'ap-
pareil Hanriot avec lequel à Biskra il avait ef-
fectué un vol de sept heures, moteur arrêté.
Bien que le temps fut obscurci par l'orage et que
le lieutenant Thoret ne . fut j amais venu à Lau-
sanne, il a atterri exactement à l'endroit voulu.

Un honneur mérité
GENEVE, 26. — Le gouvernemen t français a

récemment conféré à Mariano Font, chef de dis-
trict de la maison R. G. Dun et Co, pouir la
France, la Belgique, la Suisse, l'Italie, l'Espagne
et le Portugal, le titre de chevalier de la Légion
d'Honneuir en reconnaissance « des services ap-
préciables rendus au commerce » par sa maison,
au sujet de la restauration de la ville de Dum-
sur-Meuse, dorat les dépenses pour sa recons-
truction fuirent partiellement supportées par la
firme R. G. Dun et Co.

Le trafic (tes stupéfiants
GENEVE, 26. — La police de sûreté de Ge-

nève a procédé à l'arrestation des nommés
Louis Weber, Zurichois, se disant directeur de
cinéma; Roger Melly, Genevois, employé de ci-
néma , et Alfred Messerli , Bernois, garçon de
café, surpris tous trois au moment où ils ven-
daient de la cocaïne. Le nommé Messerli a déjà
été condamne récemment à vingt-cinq j ours de
prison et 200 francs d'amende pour trafic de
stupéfiants.

CSiroiraicgy® surassienne
Sixième festival de chant à Saint-Imier.

De notre corresp ondant de Saint-Imier :
Douze sociétés du Vallon de Saint-Imier

étaient réunies hier sous le drapeau du sixième
festiva l de chant des sections du Haut-Vallon.
440 chanteuses et chanteurs, après avoir par-
couru la cité, z \wx, sons harmonieux de notre
Corps de musique et de notre fanfare des Cadets,
ont écouté, sur l'esplanade du collège, le dis-
cours de M. le maire Chappuis. Ces quelques
paroles furent soulignées par un chant de bien-
venue exécuté par 100 chanteurs des sociétés
organisatrices. Dès 15 heures, la Halle de gym-
nastique fut prop petite pour le concert donné
par les sociétés dé chant accourues de Saint-
Imier, Renan, Sonvilier, Villeret, Cormoret et
Courtelary. Les chœurs d'ensemble, chœurs
mixtes, chœurs allemands et chœurs français fu-
rent très applaudis et les quelques paroles '.nii
clôturèrent la partie officielle donnèrent à M.
MœokU, de Neuveville,, membre du Comité

; central de l'Union des chanteurs jurassiens, l'oc-

casion de féliciter toutes les sociétés pour le m
beau travail et les progrès réalisés. Il leur adres-
sa à toutes ses vœux pour une marche ascen-
dante et félicita le comité d'organisation poin
avoir réussi à donner à cette réunion sa véri
table couleur de cordialité.

Le soir, à 20 heures, un concert réunissait
à la Halle de gymnastique les sociétés locales
Une soirée familière donna à chacun l'occasiot
de profi ter librement de la danse. Ce fut uns
excellente j ournée pour tous les amis du chaol
de notre Vallon.
La neige à Chasserai.

De notre corresp ondant de Saint-Imier :
Chasserai est couvert de neige, ce matin.
Hier après midi, de gros flocons de neigi

sont tombés à Mont-Soleil, toutefois sans pren
dre pied.
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La Chanx - de-Fonds
Commencement d'incendie.

Ce matin, quelques minutes après 8 heures,
un commencement d'incendie a éclaté dans la
ferme de M. Allenbach , située près du Bureau
.de douane, aux Joux-Derrière. Le feu a pris
dans la grange et s'est communiqué à la paille,
dont une partie a été détruite, ainsi que des
planches et des outils. Les voisins de M. Allen-
bach lui sont venus en aide et, avec des seaux
d'eau, ont pu circonscrire le feu avant qu'il ne
prenne une trop grande extension. Le poste
de police a été avisé immédiatement et a envoyé
des hommes et du matériel sur place.
De beaux résultats.

A la Fête romande de lutte qui s'est déroulée
hier à Ste-Croix deux membres du Cub des
Lutteurs ds l'Abeille se sont particulièrement dis-
tingués : Marce Schenk qui obtient la 4me cou-
ronne et Willy Gerber qui se classe lOme.

110 concurrents étaient sur les rangs. Nos
sincères félicitations.
A la Foire de Bâle.

Une nouveauté qui obtient le plus grand suc-
cès à la Foire de Bâle et que nous avons omi;
de signaler , est la fixation de skis « AS », dut
à l'invention de M. Ad. Schiess, de notre ville
succès renouvelé de celui obtenu au cours d<
l'hiver dernier pendant la saison des sports dam
l'Engadine.

~0§?~ A Neuchâtel une auto file toute seule e
renverse une dame.

Un cauffeur du garage des auto-taxis « Hiron
délie » à Neuchâtel conduisait une personne i
Bel-Air No 15 et sur le chemin du retour, le
chauffeur se trompa de route, s'en aperçut, stop
pa et descendit pour remettre son moteur en
marche. La voiture se mit en marche et descen-
dit à toute vitesse la pente et dans sa course vint
renverser une dame Meyer. habitant le quairtier
qui a été gravement contusionnée. L'automobile
est venue s'abîmer contre un mur qu'elleaenfon.
ce. Le Dr Humbert qui a été appelé à donner les
premiers soins ne peut pas encore se prononcei
sur la gravité de l'état de santé de Mme Meyer,
(Resp.).
Les méfaits de la foudre.

Pendant 1 orage de samedi, la foudre est tom-
bée sur le tramway qui fait le service entre
Neu châtel et Valangin. Le wattmann a reçu
une commotion telle qu'une heure après fl a dû
être transporté à son domicil e et s'aliter. (Resp.),
Mis en liberté provisoire.

La Chambre des mises en accusation du can-
ton' de Neuch âtel1, sur la proposition du Parquet
a remis samedi en liberté provisoire M. Magmin
gérant de la Banque cantonale neuchâteloise, à
Fleurier, sous caution de 3000 francs. (Resp.).
U. C. J. G.

La fête cantonale des U. C. J. G. aura heu
le jour de l'Ascension dans le joK site dit « le
Bois du Carré de 1a Tour », à Engollon. Elle re-
vêtira cette année-ci un caractère particulier,
puisqu'il s'agit d'une fête champêtre et que les
Unions cadettes et moyennes se joindront ans
Unions aînées.'
Les élections communales sont validées.

Aucun recours n'étant parvenu au gouverne-
ment neuchâtelois contre les élections générales,
des autorités communales qiuà ont eu lieu dans lé
canton les 10 et 11 mai, le Conseil d'Etat , dans
sa dernière séance, a validé ces élections,
(Resp.)

Chronique neucbâteloise

ïUSL cote du change
le 26 Mai à IO heures

Les chi/j res entre parenthèses indiquent les changH
da lo. veille.

Demande Offre
Paris 30.35 (30.23) 30.83 (30.75
Berlin . . . .  —.— (—-—) -.— (— .-
Londres . . . 24.56 (24.55). 24.6't (24.63
Rome . . . .  24.&5 (24.85) 25.15 (25.15'
Bruxelles . . . 26.05 (26 05) 26.65 (26.65
Amsterdam . .211.15 (210.95; 211.95 (211.75
Vienne. . . . 78.- (78.—) 81.- i8l.-

(le million de couronnes)
%. ,. , ( câble 5.64 '5.64; 5.68 (5.68
New-Vork i chèque 5.63 (5.63) 5.68 (5.68
Madrid . . . . 77.35 ,77.35) 78.25 «78 23
Christiania . . 78.35 (78.33) 78.80 (78.80.
Slockholm . .149 95 (149.75) 150 80 (150.75
Prague. . . 16.55 (16.55) 16.75 (16.71

Imprimerie COURVOISIER, La Chaux-de-Fondl



La Dame aux Millions
PAR

! FEUILLETON DS L'IMPARTIAL

CHARLES POL.EY

— Bon, voas me rassurez. Mais vous êtes re-
¦enue moins vite que de coutume. Le train a
tone en du retard ?
Marcelle, pensant que les domestiques rappor-

taient sa rencontre, prit les devants :
— Le train n'a pas eu de retard , mais j 'ai trou-

fé M. le curé à la gare et... nous avons causé.
La veuve pinça les lèvres :
— Vous avez eu grand tort. C'est un vieil

ntêté, qui travaille de lui-même à sa ruine . D'ail-
îurs nous sommes irrévocablement fâchés de-
mis plusieurs jours... et vous le savez bien !

— M. le curé a été si bienveillant pour moi
u'il m'est impossible de lui témoigner cle 'a
raideur.

— Les ennemis de vos amis ne sont pas vos
nnemis ! — exclama madame Biquet d'un ton
gressrf. — Il a su vous endoctriner. Si c'est à
repos de lui que vous voulez intercéder , vous
erdrez votre temps et vos paroles.

— Ce n 'est pas à propos de lui. Il ne s'agit que
le moi.

Marcelle acheva d'un ton si ferm e que la raf-
ineuse en eut un ressaut désagréable. Et crai-
nant à son tour un début d'explication devant
âmoins. elle coupa court :

— Alors, à demain matin. Je me réserverai
ne heure de liberté et vous ferai appeler . Bonne
ffrit , mon enfant... non. attendsz une seconde.

— Certes, si vous êtes adroit. Parlez-lui de la
bague. Devinez si c'est un bague de fiançailles ;
découvrez le nom de la fiancée. Proposez-lui de
faire l'emplette avec vous. Il ne résistera pas.
Ne le ramenez que demain soir fort ta rd , ou mê-
me après-demain. Je rie vous en voudrai pas
non p^s, durant le traj et, de le faire rire aux
dépens du p-<pa Morain. Richard a eu ce soir, en

face de ce bonhomme, une impression que je vous
engage à renforcer de toute votre grouaillerie.
Ça peut être bon pour nous. D'ailleurs rien à
craindre de ce fantoche .

— B y a donc du nouveau ?
EHe redevint prudente :
— Presque rien... seulement, pour ce rien-là,

Richard peut me gêner. Je veux mes coudées
franches. Donc gardez-le à Paris autant que vous
le pourrez. Je vous offre là une superbe occasion
de racheter vos torts. Profitez-en. Vous m 'obli-

- gérez en n 'épargnant rien pour distraire mon fils.
Faites-lui faire une bonne chère. J'ai mis, avec
ies cent louis , deux ou trois bleus dont je ne de-
mande pas compte.

— Oh ! alors , ça va bien... Nous allons fortre
une noce carabinée.

Madame Biquet partie, Mouchut remonta vive-
ment chez lui. Il frappa à la porte dé Darney.

— Est-ce que tu dors, mon DGck ?
— Non, qu 'est-ce que tu veux ?
— Je veux que tu dises bonsoir à ton vieux

Chu.
— Bonsoir.
— Non. pas comme ça. Je désire entrer.
— Entre, crampon !
Darney était au Ht. Mouchut, les deux mains

dans ses poches, se promena de long en large,
sifflotant.

— Tu es gai ! — ricana le j eune homme.
— Oui, très gai.
— C'est le coco qui te met dans cet état-là ?
— Non ! C'est une bonne nouvelle. J'ai reçu un

mot de mon éditeur , ce matin , un gentil petit mot.
Mon dernier bouquin s'est bien vendu : il me re-
vient deux j olis billets de «iiille !

— Ça n'arrive qu'à toi !
— Je te disais cela, pasce que comme, l'antre

fois, tu me demandais cent louas-, je te les offre !

— Cent louis, c'est pas grand'chose, ça ne m'a-
vancerait guère...

— Pour cette somme-là madame ta mère ne t»
cédera pas Mlarny-le^Roy. c'est certain. Mais ne
ane disais-tu pas que c'était pour une bague ?,
Avec cent louis, on peut avoir m» jolie bas»-..

Richard devint songeur.
— Oui, — se dit-il, pour cent louis je trotrve-

rai probablement une bague aussi belle qtte le
serpent à emeraude, Marcelle en serait heureuse,
la pauvrette. Cette surprise lui redonnerait te
courage et l'espoir dont elle a tant besoin. Je M
dois ça... oh ! oui, je lui dois bien ça !

Et se tournan t vers Moradïnt, Darney àa*
manda :

— Tu les as là, tes cent louis ?
— Non, mais je peux te les avoir demain. 1

suffit pour cela d'un voyage à Paris. Je donne
ma signature et nous palpons. Nous pourrions,
par exemple, prendre le premier train du matin.
Je te donnerai l'argent, tu achèteras la bagne»,
et nous ferons ensemble un déjeuner soigné. Dk
que je ne suis pas gentil ?

— Tu es gentil. Seulement, cet après-midi, ia
aimais trop le coco : ça me donne des doutes....

Darney disait cela sans conviction foncière,
mate bien plutôt pour plaisanter. Néanmoins,
Mouchut tenta de le rassurer :

— Ta mère m'a surpris endormi... Te com-
prends : il fallait filer doux, faire des concessions.
Mais demain, déj eune à Paris avec moi.» e* t»
verras si je te fais boire du coco !

— Soit ! Miais es-tu sûr de toucher ton argent!
— Parole ! C'est comme si je l'avais dans um

poche.

U s a H m Ê à

Madame Ward achève sa partie et remonte avec
vous.

Certaine qu'ainsi mademoiselle Morain ne trou-
verait pas l'occasion de parler à son fils , mada-
me Biquet , très lucide , juge a la situation :

— Le curé lui a monté la tête, — pensa-t-efle.
— Elle va s'exalter toute la nuit pour mieux écla-
ter demain. Ma foi . j 'aime autant ça : la rupture
ne viendra pas de moi ! Ça peut très bien tour-
ner, ça peut même devenir le dénouement espéré,
si je prends mes précautions.. .

Les deux femmes sorties, madame Biquet se
trouva en tête à tête avec Mouchut . Elle deman-
da :

— Est-ce que Richard vous a parlé de lui prê-
ter cent louis ?

— Oui, trois ou quatre fois.
— Eh bien à votre tour , parlez lui en , ce soir...

et prêtez les lui !
— Merci du conseil, mais le moyen ?
Elle mit un doigt sur ses lèvres pour lui r ecom-

mander le silence , se leva, disparut et rentra
quelques minutes après. Elle mit un petit porte-
feuille dans les doigts du gros homme.

— Voici... I! y a un peu plus de cent louis.
Surtout ne les donnez pas à Darney ici, de la
main à Ja main. Inventez une histoire, faites sem-
blant d'aller chercher cet argent à Paris demain
matin... et emmenez mon fils !

— Croyez-vous qu 'il me suivra ?
— Certes, si vous êtes adroit. Parlez-lui de la

bague. Devinez si c'est un bague de fiançailles ;
découvrez le nom de la fiancée. Proposez-lui de
faire l'emplette avec vous. Il ne résistera pas.
Ne le ramenez que demain soir fort ta rd , ou mê-
me après-demain. Je rie vous en voudrai pas
non p^s, durant le traj et, de le faire rire aux
dépens du p-<pa Morain. Richard a eu ce soir, en

(TOTRAIT ÎP TlÛPti ï /(Tl l ' <•¦
i'̂ ï.Sî.K""^ /,\\ I sSï-W/^i

Spfifw COLOGNE 555 % \̂ §
|to«SL»̂  SAVON 555 l/ \ \\\P& "C______ _̂Jm poUDRE 5SS IK Ml)

CLEDMONT £ E.FOUET. GENÈVE

Votre beauté gggf aL
ne passera pas J^irak
les années s'écouleront sans lui T̂ jrJI&iiÂiWaMporter atteinte , si voua employez i f if f l >_Tti$Ê&LW_t__ W(a vraie méthode de conservation T s _̂____ ^ _̂ ^ _̂ \\\_ %Voire beauté dépend principale- C B̂mMZtlz____________\ment du teint. Un teint doux, tin . ^̂V^SïBS™*))™fait paraître toujours jeune. Par \ T̂BsSJj!|Bp'
l'emploi de la crème Marylan \ '**sSr
de réputation mondiale, vous at- \ t\~
teindrez la vieillesse avec toatl'é- 1 k̂
dat et la fraîcheur de la jeunesse. f  

 ̂ \Pendant que des dames suisses '&
font venir pour la plupart leurs articles ut .,>ilei t e de Paria,
des Parisiennes de haut rang se font envoyer de Soteser la
Crème Marylan. Nous ne nous vous détaillerons paa ha
vertus de la Orême Marylan, mats vons devez vons ea oon-
vaincre personnellement et

««txa.es auoun tx-mLmt.
Donnez-nous votre adresse et nous vous enverrons %m-

tintement et franc de port un tube de Crante Marylan pour
votre usage. On ne réclamera par la suite aucun payement
pour eet envoi , mais nous le faisons dans l'espoir qn'apnè»
vous être convaincu de son efficacité , vous recommandita
discrètement la crème Marylan i vos connaissances. How
vous ferons parvenir, également sans frais, quelques secrets

; >le beauté intéressants qui vous permettront dès le premier
jour, avant même que la Crème Marylan ait pleinement
agi, de donner a votre visage un aspect charmant. Noos
garantissons un rajeunissement de plusieurs années.

Ecrivez de suite : JH-3CH81-I MKS1
Etablissements MARYLAN , GOLDACH, 105 (St-SalQ

HENRI GRANDJEAN
LA CHAUX-DE-FONDS

Camionnage officiel C. F. F.
Entrepôts - Déménagements 10631

Expédition de mobilier poar la Suisse et l'Etrange*.
ToUures em»M«»nnrê«*>

Conceawioalre de la Petroleum Import. OB»

" A LA VIOLETTE "

M Ê C. BILLOD
OORSETS A LINGERIE Sttfl UESURM

58, LÉOPOLD ROBERT L» Ct.MtK.XM WWM !
I" ÉTAGE 21610

IMMEUBLE
A VENDRE

ensemble ou séparément maison de premier ordre, bien exposée a*
soleil, 3 étages sur ls rez-de-chaussée, avec vèrandah, grand jardin
ombragé, cour, possibilité de faire un garage ; grand appartement
disponible au gré du preneur. Placement avantageux. Conviendrait
pour bureaux ou fabriques. — Pour renseignements écrite à Case
postale 10878. La Chanx-de-Fonds. 9SH

On demande à louer, poar fin avril 1928 M éf**>
que à convenir, tu

logement
de 5 à 6 chambres, ou petite maison avec jardin, de préfc-
rence dans quartiers extérieurs de ia ville. — Adresser o#-
fres écrites sous chiffres Q. Z. 10125 an buren de I'IM-
PARTIAL. 

^
" iom

Comestibles Steiger
Balança 4 :-i Téléphona X.3S

Poissons rouges, ff. -.75 pièee
Tortues et Couleuvres ponr jardins tt

10BW aquariums, de fr. -.50 i fr. 2.-

I à  

vendre ou à louer, pn bloc ou séparément , M
pour date à convenir. Situation Centrale. Cons- fl
truction moderne. Conviendrait pour magasins M
banque, bureaux , administration , fabrique, etc. H
— Adresser demandes de renseignements â M. 9j
Jean Crivelli! architecte, rue de la Paix 74 M

ŜStRSSS ^̂ ^SSSS5! ^̂ SII ŜSS55CSSBSII«SBBSII iSSSSSBSSSSB8BB3S8ISBI

j y tH î  Jane Sandoz
Diplômée de la Première Académie de Coupe de Paris

IH s 
B

àà
présentera sur mannequin vivant, lee 26, VS , 58 mat, de 14 à 18

_ heares. une Collection des Dernière» Créations de la S;
saison et signées de ja haute couture parisienne 10689

. gg r̂ Drecoll • DfiBuHlet • Marital el Armand, ett "̂ H?

Entrée li"bre

Les commandée, faites sur modèles, peuvent être, sur demande, réglées sis argent
—^ —̂^̂ »̂— fi 

sn Ŝiis 
^^^———

J Daniel JeanRichard 23 41 téléphona MS.-SO

1 immeuble
Rue Léopold Robert 61

renfermant un CAK - RESTAURANT el das appar-
tements, i proximité immédiate de l'Hôtel des
Postes et de la Gare, formant téta de rue,

esl à vendre
à de trés favorables conditions.

Les offres doivent être adressées, Jusqu'à
FIN MAI 1924, au notaire Alphonse BLANC, rue
Léopold Robert 66, lequel donnera tous rensei-
gnements nécessaires sur cet Immeuble. 10210

B Plus de Chcfcnx gris ! ! a
.par l'emploi du

Ktirtitnr "TfilDMPH"
qui rend, en 4 jours, aux cheveux gris ou blancs, leur
belle couleur primitive. — Ce produit merveilleux est d'un
emploi facile et ne graisse pas les cheveux, p-sics-r. MMSI¦ Prix du Flacon , Fr. 4.50 
Laboratoire ROgggl - Dcfémont

On s'abonne en tout temps à « L'Impartial»

SI vons Mirez
deMAUX de TETE, MIGRAI-
NES, NEVRALGIES, GRIPPE-
INFLUENZA . FIEVRES . RHU-
MATISMES, oo de n'importe
quelles douleurs , orenez des

POUDRES
Oméga
remède des plus efficaces et suc-
porté par l'estomac le plus dé-
licat. 2917
25 ct. la poudre et et fr. 2. — la
boite de 10 poudres, dans les 3
officines des

MB SBIéS
A La Chanx-de-Fonds

raouvesnaents
A vendre avantageuse-

ment 48 mouvements cylindre.
10 '/» lignes Fontainemelon, do-
rés, finis, bonne qualité, 36 mou-
vements 10 JA lignes 19/12mes ,
dorés, finis, bonne qualité , 60
mouvements ll'/i lignes Fontai-
nemelon, moyennes posées, bon-
ne qualité, et un choix de bonnes
MONTRES bracelets , or et ar-
gent , variées. 10779
S'ad. an bur. de l'clmpartial»

rimsiieinepts goniEîsl
H Literies soignées m
H Dîfans roir^̂ Tepuisr, 135.- M
I Rideaux - Stores - îapts H

H Descentes ie Ht - linoléums H
H Grand ehoix - Bas prix 5|

i HU ITMNTI L I
I .' a, Rne Neuve et Place Neuve
1 1 ft«a ClB«u'x.-cle-F«»m«ls ij

H __=_= A\ais<H. 4e confiance = |̂ |!j

Le plus poissant dépuratif du sang, spécialement ap-
«roprfé pour la
cure die printemps

pue toute personne soucieuse de sa saoté devrait l'a te , «si
ertainemeat le aaai

filé Béguin
|tsi périt: dartres, boutons, démangeaisons, clous , eczéma etc
pi fait disparaître: constipations, vertiges, migraines , diges-

tions difficiles, etc.,
pi parfait la guérison des ulcères, varices, plaies, jambes

ouvertes, ete~,
«i combat arec succès les troubles de l'âge crhiqne.

La botte Ir. 1.80, dans les trois Officines des

WMACIES RÉUNIES - La Ghaux-de-Fonds

Boites <
Lots de 1200 bottes sur cages 19/117, « Gî-

¦ard », lépine argent, gallonnée 0.800, cuvettes
nétai dorées, avec médailles, sont A VENDRE
tvantageusement, pour cause de cessation de
(ette fabrication! — Offres écrites, sous chiffres
f. R. 10741, au bureau de ('IMPARTIAL.
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Institut —
et Ateliers

d 'Orthop édie
SERNE KappeUenetr. 6

Direction méiieahe .- D*" Stailffer
Téléphone, Bollwerk 4001 |

V__ r rrrniiii WMBM——__tw_________ t__—__________W_____Iê_________ M ffiff D E M A I N  Vfc, \i
i £ ¦¦ f -E s  ^appartient à personne, v^ \s

JE .  IÊ£ Aasares-Tout ACJOUKD'HUI i yt \\

f ILA GENEVOISE II
Il lil ASSURANCES SL>R LA VIE jf 11
\lAI G E N È V E  II I
\l£ \fe, cpri v»u« offre le» meilleures conditions J E  I I

XVvt Agent général r Henri HUGUENIN f f  il
\& \|L P*1* S7» LA CHAUX-DE-FONI» / J :  f i

Vfo^ylfe. i 'J t̂ • J--H. JEANNBRET, y/f /f
\j fc». ̂ QJb- PaiT »¦ LA CHAUX-DE-FONDS j t g F  f f

NOUS RAPPELONS

t a  

notre nombreuse et ancienne clientèle
que, malgré l'établissement de notre filiale en France,
nous construisons toujours, el depuis 24 ans, nos
Machines perfectionnées et renommées poar la

Fabrication des Boîtes de montres de tous
genres et en tous métaux. Pendants, An-
neaux et Couronnes, Bijouterie, etc.

Laminoirs de divers types, Machines à refrotter
les Carrures, les Fonds, les Cuvettes.

Machines à Tourner Revolver ou Pantogra-
phe, Machines à fraiser diverses.

Machines à restreindre et Tréfiler , Machi-
nes à Marteler. 9975

Références de premier ordre à disposition

Les FRÈRES BREGUET
Genève 74, Rue de Carntge Gendxre

Pâte à modeler
à Fr. 1.50 la boîte

EN VEN TE à la

Librairie Courvoisier
PLACE DU MARCHÉ 1 

I V S f f î  BALANCES-BASCULES
' L l̂"™ *̂* ~̂°* ijàr sTry Poids ct mesures 1083 1

BBHBr A. nizn, SHmier
ĝ"~ *̂̂  70» rléparations Téléphone 1.09

D. NANFRINI, NEUCHATEL
VENTES ET ACHATS

de Machines à travailler le bois
Outillage et bois croisé

p. ai23 N 15794
*BB^^^m-w_wsx_____m_-m-n-_mm-----Bm--------m- *---__------m---mm---m----aBa

Réparations Èk
de Piiincs Rcscrïoir S

tous systèmes 2132a \ m
(la « Waterman » dans les deux beures , ̂u_

PAPETERIE G. LUTHY M
Rue Léopold-Robert 48 --$,-. ,

Vélos Motos
louis MISTER
22, Rue de l'Envers 22

Réparations -:- Accessoires
Téléphone 16.70 84flO

Chapeaux de paille
Grand choix en chapeaux da

paille, pour hommes, reçu di- .
reotement de la Fabrique. 10682

Pas de soldes

AQ Bazar du IHarcbé
Rae da Marché 4

Gaz de pétrole
sans mèche, système Haab, rem-
place avantageusement les pota-
gers à bois. Garantie SO ofo meil-
leur marché que le gai. Prospec-
tus. Démonstration. Représ et
dépôt exe. pour la région : HIL-
KÈN , mécanicien, Avenir 16. Le
Locle, P. 10126 Le 5978

Pâturage
M-COIè

Montée des génisses à l'aloage
le 31 Mai 1994. Les inscrip-
tions sont reçues cbez M. Mao-
rire NUSSLÉ. Grenier 7. 10412

Servante
Ménage de deux personnes de-

mande fille, bien au courant de
tous les travaux du ménage et
sachant cuire. Bons gages. —
Adressée offres à Mme L. San-
eloz-VuiUe. rue A. M. Piaget
20, Le Locle, P 31874 G 108%,

ÎUn
1 dernière nouveauté H
"M AU 9620 H

I Pair Fleuri I

La Poudre stomachique
de A. Gagnebin

«at-employée avec succès depuis 40 ans pour combattre les

Noui gl'estioKracic
tels que : digestion difficiles, crampes, aigreurs, mau-
vaise haleine, etc Elle facilite et régularise les selles. ,

La botte t JS.— F*.
dans les- trois officines des 3919

Pharmacies Héiiiilcs
La Chaux-de-Fonds

fel» à coudre |
M derniers systèmes pour S

I Famines, Coiilnrlèros et Lingères I
ïM Grande renommée et préférés par |̂

œ$. Garantie sur facture WÊ
S Bean choix prix très bas i

!Ê&. Sur demande Facilités de paiement 
^

I Magasin Continental I
I 2, Rue Neuve Place Neuve H
P 

¦ CHAUX-DE-FONDS M
La maison se charge de toutes les Rè- u5p

H| Apprentissage gratis ^5i:

Bâtiment des Postes - La Chaux-de -Fonds

LOCAUX A LOUER
La grande salle d'exposition de 703 m2, ainsi qu 'un

local de 87 m* sont à louer. — S'adresser au bureau de
F Administrateur postal. 9301

I Richelieux 5 -90 IH en toile blanche depuis *̂ mw m jâj

1 Nouvelle Cordonnerie Kurth & 0e m
J' 3 Balance 2 - La Chaux-de-Fonds M

livre avantageusement

VINS' rouge et blane
en petits fûts

Inscriptions dans le carnet de ristourne. Les com-_iW*6 mandes sont prises dans les magasins et au Bureau
Parc 54. Expéditon au dehors Téléphone 4.54

Le café de malt Kathrelner-Kneipp n'est
vendu qu 'en grains entiers. On voit ce qu 'on
achète. 5191
"¦ »"»MHMI«MIHMIIIMMW «MMM«MMmiM»HWMWmmillMM.

FABRIQUE des ENTILL'ES
de 1«.

Record Dreatfnought Wafcb Co. S. II.
Elue «Su Parc 15»0

engagerait de suite une 108»9

capable

MHIttO*tMM»*«Mlfte»»«tt»»ll*»»l»*«t«l«H««*»lltt*l«*Mt|l«t*«t»«9*«M*l*»

¦Meus Oberliolen
Pension depuis Fr. 9.— . Maison de familles. Grand jardin.
JH-400-B 9961 Se recommande, H. REICHEN. '

Le Suocè s
croissant .

obtenu partout par le Thé Bé-
guin na pas manqué de provo-
quer l'apparition des imitations
qui accompagnent inévitablement
les produits ayant conquis la fa-
veur du public.

Ces imitations grossières doi-
vent être signalées, afin que cha-
cun exige le véritable

Tlé Bépii
qui, seul , par sa composition
rationnelle, basée sur des études
spéciales sur les principes actifs
de nos plantes indigènes, garan-
tit une 2923

EFFICACITÉ ABSOLUE
dans toutes les maladies dont
'('origine eet un sang vicié, tel-
les que clous, démangeaisons,
dartres, eczéma, vertiges, plates,
varices, etc. Il peut être pris,
sans aucun inconvénient, d'une
façon prolongée.

Le Thé Béguin ne se vend
qu'en boites cachetées de 1.80 ;
jamais au détail , dans les

3 Officines des

nos tiniB
U CHAUX -DE -FONDS

Bannie St- Jacques
+ 

ds i TRAUTHMI , pbarnncien , MIE
Prix Pr. 1.95

Spécifique merveilleux pour
toutes les plaies et blessures ¦
ulcérations, bnilnres. vari-
ces et jambes ouvertes,
affections de la peau, hémor-
roïdes, dartres. Piqûres.
Coups de soleil.
Se trovue dans toutes les pharmacies

Dépôt général : Pharmacie
St-Jacques, a Bàle,
J H 15505 X 5182
imÊH.__wmB_______m__mmm

Caisse enregistreuse
„ i>Tati©aa.al "

à vendre. — S'adresser Télé-
phone 19.50. La Chanx-de-
I onde. P 21877 Cl 10820

Machine à écrire
d'occacion et en bon état , est de-
mandée à acheter. — Faire offres
écrites en indiquan t marque et
prix, sous chiffres L. 10765, au
Bureau de l'almpartial». 10765

On demande k acheter, une

Pendule
Neuchâteloise

ai possible, grande sonnerie.
Indiquer nrix et genre par

écrit , sous chiffres IV. C. 10766.
au Bureau de l'«Impartial» . 1076(5

flHTBB
en parfait état

Occasion unique. - Bas prix.

HMCHR . sport
état de neuf, à vendre

garage L Jaques
Montbrillant 1

Téléphone 1106 10776

ieonss ici lpr
d'arrêt, à vendre, ^*\_____f__
'¦' mois, de parents excellents
chasseurs. Prix très Hvantagrnx
S'ad. ait bnr. de l'c Impartialemm

IIII MIIIIIIi millllllllUllll MMH »

17 Neuchâtel 1
S A vendre ponr époque à î
• convenir 10686 ï

j -éolie <ÏÏilla ï
S au bord du lac ; ouest de la î
; ville, situation magnifique, f
; Jardin, 8 pièces, 2 cuisines. ;
ï terrasses, eau, gax, électri ci - :
J cité, chauffage cental, tram- ï
; way. Vue imprenable. — •
| Ecrire sous chiffres B. R. :
• 10586, au bnreau de S-'
; l'lMPJLBTia.L, La Chaux-de- \
ï Fonds. ,10586 t• **
• •¦
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Ipprlemenl
moderne de S on 3 piè-
ces, an soleil , est de-
mandé pour le prin-
temps \ 925, par per-
sonnes solvables.

Faire offres écrites,
avec prix et situation,
sous chiffres G. G. 9484
au bureau de l'Impar-
tial . 9484

Café-Restaurant
A vendre à PESEUX, 11m-

menble du Café de la Côte,
café, salles de sociétés, cavea.
pressoir, appartements, dé-
pendances, jardin, le tout
bien placé an centre du vil-
lage et d'un rapport assuré.
— Pour visiter, s'adresser an
piroplriétaiir», à PeseuxJ erft
pour les conditions, an notai-
re E. Paris, à Colombier. 10388

P. 1498 N.

m liran
Italienne

Professeur ;

Béatrice Grazianb-RaYarino
98, Rue da Parc, 98

Illme étage
Même adresse,

ESPAGNOL
Technique et Commercial

M̂r Plusieurs ^̂ ^̂
#MûtoB É [onilrii\ \
K neuves, 1** marque, sont Wt
K à enlever de suite, ainsi M
¦ q'une d'occasion, avanta- B

H geuse. Bas prix. Arrange- m
n ments sur demande. — MB
^̂  

S'adresser à M. J.  MÊ
»̂. Girardin, Rue J&
^̂  ̂ .) . T>ra_ ?f . &̂

JARDINS
Etant autorisé à faire des jar-

dins au Cimetière, je me recom-
mande à mes amis et au public
en général. Travail prompt et
consciencieux à prix modéré*.

Louis L'Eplattenier
Rne dn Pulls 10.

P F̂llIIIFS
goûtez i>:s t)H75

délicieuses cigarettes

.. IHi
Grosses plates

Fr. 0.60 le paquet
VOUS SEREZ RAVI de leur

arôme fln et de leur goû t parfait.
Vente exclusive AU MAGASIN
J. SCHIUER

14. Itue Neuve. 14

Papiers peints
J'offre à vendre en détait et jus-

qu'à épuisement , encore quelques
lots de jolis paniers peints de
fr. 0.5Ô u O.SO le rouleau de
8 mètrts. Echantillons sur de-
mande. — S'adresser à

1L Zanlnsfti . Salngelégier.
XéiépJxme 81. m.0*

Epicerie fine
Ch. Perrenoud

58, Léopold-Robert
Spécialité de

eafés
torréfiés

Mélange Santos 1.'- la xk I.
» Santo sap. 1.10 »
B Brésil 1.20 » f
» Tare 1.30 »
s, Jan 1.40 »
» Caracoll 1.50 »
B Mocca 1.60 B

Seul dépositaire du mélange
français 10422

"Sans rival"
S."S5 la demi-livre

S E. N. 5% Télép. 17.32

Livraison i domicile. I

BEAU CHOIX
d'Horloges de parquet
Régulateurs modernes
Pendules •"* ̂ J?"te

Réveils soignés
cbez T.72J

Chs ECKERT
Penduller

Kuma Droz 77. - T«L M. 16
Atelier de réparations ¦
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